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RESUME  

Ce mémoire est une recherche sur la traduction des chansons. Les chansons du groupe français 

Indochine contiennent souvent un message sérieux, lié à l’homosexualité, l’androgynéité ou un autre 

sujet avec une utilité sociale. Le groupe veut vraiment communiquer un message, qui est adressé au 

monde entier, mais comment faut-il alors traduire les chansons d’Indochine pour rendre ce message 

accessible à un plus grand public ? Une traduction d’un texte narratif est déjà compliquée, car il faut 

respecter le texte source, le public visé, la forme, le contenu, etc. En traduisant une chanson, des 

aspects comme la rime, le rythme, la longueur, la musique, etc. s’y ajoutent. Nous avons tout d’abord 

recherché plusieurs théories relatives à la traduction des chansons et à la traduction des poèmes, 

parmi lesquelles celles d’Andrew Kelly, Peter Low, Johan Franzon et Richard Dyer-Bennet. Nous 

avons traduit un échantillon de dix chansons dans le but de déterminer s’il y avait une seule théorie 

optimale ou s’il était nécessaire de combiner plusieurs théories.  
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PREFACE 

Je m’intéresse fortement à la traduction. Lorsque je lis un livre qui a été traduit d’une autre langue, je 

vois parfois des phrases dont je me demande quels ont été les autres choix que le traducteur aurait 

pu faire. Comment est-ce que moi, j’aurais traduit une telle phrase ? La traduction, c’est comme un 

hobby pour moi, mais vu qu’il ne sert pas forcément à grand-chose de traduire des textes pour soi-

même sans vrai but (mis à part que c’est instructif), je vois ce mémoire comme la possibilité par 

excellence d’exercer mon hobby.  

D´autres de mes hobbies sont écrire, jouer avec la langue et écouter de la musique. Dans ce mémoire 

je vise à combiner ces trois activités en développant une théorie aussi ‘parfaite’ que possible pour la 

traduction des paroles de chansons.  

Pendant l’été de 2016, j’ai travaillé dans un camping français. C’était une des meilleures expériences 

de ma vie, surtout grâce aux contacts que j’y ai acquis. La chanson qui me rappelle cette période est 

3 nuits par semaine d’Indochine. Chaque soirée, on écoutait cette chanson et on chantait les paroles 

à haute voix. Depuis cette période-là, entendre cette chanson me rend toujours heureuse. Ce sont 

les Français qui m’ont présenté Indochine. Par conséquent, les chansons de ce groupe m’ont semblé 

un bon point de départ comme sujet pour mon mémoire. Pendant toutes mes études, j’ai 

appréhendé d’écrire mon mémoire de bachelor, mais le choix pour ce sujet m’a aidéa à trouver la 

motivation nécessaire pour commencer et terminer ma recherche.   

En effet, j’ai trouvé même très divertissant d’écrire ce mémoire. Constamment, j’écoutais de la 

musique et je chantais. Je n’avais pas du tout l’impression d’être en train de travailler ou d’étudier. 

Quand je traduisais une chanson, je l’écoutais au moins vingt fois par jour. Étonnamment, je n’en ai 

pas encore assez. Bien au contraire ; j’écoute toujours ces chansons chaque jour. J’ai consacré 

beaucoup d’amour et de temps à la traduction. C´était presque devenu une obsession, je crois que 

les gens qui m’entourent en avaient assez de moi, car je ne parlais que de mon mémoire.  

Je veux remercier tout mon entourage pour leur patience, pour m’avoir écouté d’un air intéressé 

(que ce soit sincère ou pas). Un remerciement particulier pour mon père, le roi de la rime, qui m’a 

surtout aidée avec la chanson Traffic girl. Bien évidemment je souhaite remercier ma directrice de 

mémoire, Mme. Berns, qui m’a guidée dans mon travail et m’a donné des conseils pour que je puisse 

avancer. 
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1. INTRODUCTION  

Traduire un texte ‘normal’ est un défi, traduire des poèmes est encore plus compliqué, traduire des 

chansons, c’est comme participer à un pentathlon, du moins, selon Peter Low (2003). Traduire ce 

n’est pas tout simplement convertir les mots de la langue A en mots équivalents dans la langue B. La 

culture dans laquelle la traduction va être lue est probablement différente aussi, ce qu’il faut donc 

également prendre en considération. Il faut tenir compte de la langue cible, qui peut avoir une 

grammaire et pragmatique tout à fait différentes. En traduisant des poèmes, des aspects de rime et 

de rythme entrent également en jeu, ce qui fait que le processus de traduction devient encore plus 

compliqué. En outre, la forme du texte devient plus importante, cela concerne le nombre de phrases, 

la longueur des phrases et des mots, et le nombre de syllabes. Tous les aspects mentionnés relatifs à 

la traduction poétique sont aussi importants dans la traduction des chansons, mais pour ce dernier 

genre, nous pouvons y ajouter encore un autre, à savoir la ‘chantabilité’. Ce dernier aspect est un des 

plus grands défis dans la traduction des chansons, car il comprend la musique, le rythme, la rime et la 

longueur des phrases, le nombre de mots et de syllabes. Le traducteur doit faire attention à tous ces 

aspects-là, tout en tenant compte aussi du sens et du contenu. 

Faut-il respecter à 100% tous ces aspects en traduisant une chanson ? Est-il même possible de les 

respecter tous en même temps ? Et sinon, lequel est le plus important ? Plusieurs théories ont été 

proposées quant à la traduction de chansons. Elles se chevauchent partiellement, c’est que, chaque 

théorie traite la chantabilité, mais les perspectives qu’elles adoptent sont différentes. Comment faut-

il donc traduire une chanson ? Quelle théorie faut-il appliquer ? Peut-on en combiner des différentes, 

ou est-il mieux de rester fidèle à une seule théorie ?  

Une question qui ressort de ce que nous venons d’écrire est la suivante : quand est-ce qu’une 

traduction est réussie ? Là on revient de nouveau aux différentes théories qui existent déjà et qui 

donnent toutes une autre réponse, car selon théorie A une traduction est vue comme réussie, tandis 

que théorie B ne la juge pas réussie. Il y a donc un désaccord, qui est causé par le fait que toutes les 

exigences proposées dans les différentes théories ne peuvent jamais être respectées en même 

temps. Le traducteur doit faire des choix ; reste-il fidèle à une seule méthode, ou va-t-il combiner 

différentes méthodes ? En plus, même s’il applique une seule méthode, cela ne veut pas dire que 

cette méthode fasse tous les choix pour le traducteur. Le traducteur doit toujours faire des choix 

individuels, ce qui fait que chaque traducteur produira une traduction unique. 

Vu qu’il semble qu’il n’existe pas une seule méthode claire et nette pour la traduction des chansons, 

(c’est-à-dire une seule méthode qui chapeaute toutes les théories déjà existantes) nous nous 

demandons si c’est parce que, au fond, il est impossible de traduire les paroles d’une chanson. Dans 

ce travail, nous allons examiner le processus de traduction de chansons en traduisant dix chansons 

d’Indochine, un groupe de rock/pop français qui est peu connu aux Pays-Bas. En traduisant les 

paroles, nous espérons aussi pouvoir introduire ce groupe auprès des Néerlandais.  

Notre mémoire est organisé comme suit. Pour bien nous équiper, nous aborderons tout d’abord la 

notion d’une ‘traduction réussie’. Dans le deuxième chapitre nous comparerons la traduction des 

textes narratifs, poétiques et musicaux. Grâce à ces comparaisons, nous saurons quelles théories 

pour la traduction des textes ‘narratifs’ et pour des poèmes, pourront aussi être appliquées à la 

traduction des chansons. C’est cela ce que nous mettrons en pratique dans les chapitres 3 et 4 où 

nous traduirons dix chansons d’Indochine. Nous conclurons ce mémoire dans le chapitre 5, où nous 

discuterons l’efficacité des différentes stratégies et où nous proposerons également des pistes 

intéressantes pour des recherches futures.  
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2. THEORIES POUR LA TRADUCTION (DES CHANSONS) 

2.1 QU’EST-CE QU’UNE TRADUCTION REUSSIE ?  

La première exigence de chaque traduction est de produire un texte compréhensible dans l’autre 

langue (Raffel, 1991, p. 87). Les aspects de base d’une traduction sont la syntaxe et le lexique, mais le 

respect de ces deux aspects ensemble ne garantit pas une traduction réussie. Le contexte social d’un 

texte est aussi important (ibid.). En ne regardant que la syntaxe et le lexique, on risque de produire 

une traduction qui a été transférée parfaitement quant à ces deux aspects, mais qui est quand même 

incompréhensible dans la culture cible. Un traducteur qui ne connaît pas la culture source dans 

laquelle le texte a été écrit ou la culture cible pour laquelle la traduction doit être faite, aura des 

difficultés à produire une traduction compréhensible dans la langue cible (LC). Comme le dit Raffel 

(ibid.) le contexte social d’un texte est un aspect important dans la traduction, car pour pouvoir 

traduire, par exemple, le Code Civil français dans un texte qui est compréhensible pour les Anglais, il 

faut connaître le système juridique de la culture source ainsi que celui de la culture cible.  

Les critiques d’une traduction ne traitent que très rarement la qualité de la traduction. On ne lit que 

des remarques générales comme ‘le néerlandais de la traduction est agréable à lire’. Une traduction 

est jugée ‘bonne’ si le critique trouve que l’usage du néerlandais est bon. Cependant, si la traduction 

est jugée ‘éblouissante’, cela ne veut pas dire que le texte source (TS) l’était aussi, et dans ce cas-là, 

la traduction n’est pas forcément réussie (Leuven-Zwart, 1986, p. 225). Le critère pour une 

traduction réussie n’est donc pas la qualité du néerlandais de la traduction, mais la mesure dans 

laquelle la traduction reflète l’original. Le deuxième critère qui est important en jugeant la qualité 

d’une traduction, c’est la créativité de la traduction (ibid.). Ces deux normes, la fidélité et la 

créativité, se contredisent. Cela est la raison pour laquelle on n’est toujours pas d’accord sur ce qui 

est exactement une traduction réussie. La mesure dans laquelle on la juge réussie dépend de la 

priorité qu’on donne aux deux normes. Il se passe régulièrement qu’un livre traduit n’est pas jugé 

bon, tandis que quelqu’un qui a lu l’original dit que c’est un beau livre. L’effet du TS et du texte cible 

(TC) diffère, c’est-à-dire que les deux textes ne se lisent pas de la même manière. Une observation de 

la même trempe, mais vue d’une autre perspective : personne qui est capable de lire le TS ainsi que 

le TC ne jugera la traduction réussie si le traducteur l’a marqué clairement de son empreinte, même 

si le néerlandais de la traduction est beau.  

Ce qui pourrait être utile si on veut quand même juger la qualité de la traduction, c’est de se 

concentrer sur les différences et ressemblances entre le TS et le TC. Il faudrait se demander 

comment le traducteur a interprété le texte, quelle méthode de traduction il a appliqué, quelles ont 

été ses normes, ce qu’on peut découvrir en comparant le TS et le TC. Il ne s’agit pas d’y appliquer nos 

propres normes, mais plutôt de découvrir les normes du traducteur. Ensuite on peut juger s’il les a 

appliquées de façon conséquente (ibid.). 

2.2 TEXTE NARRATIF VS. TEXTE POETIQUE 

Les points que nous venons de nommer s’appliquent à un texte narratif. Par ‘narratif’ nous 

entendons un texte qui n’est pas un poème, une chanson, etc. Dans quelle mesure est-ce que les 

aspects que nous venons de décrire dans la section précédente s’appliquent aussi à l’évaluation de la 

traduction d’un texte plus poétique comme un poème ou une chanson ? Ce sont des textes qui 

présentent des défis très spécifiques au niveau stylistique en comparaison des textes narratifs. 
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D’une manière générale, il y a deux manières pour traduire un texte dans une autre langue : 1) la 

traduction littéraire et 2) la traduction littérale (Apter & Herman, 2016, p. 1). Des mots chantés ou 

des mots ‘poétiques’ peuvent, tout comme d’autres mots, être traduits dans une autre LC selon 

Apter et Herman. Les deux manières, littéraire et littérale, se concentrent sur un autre aspect du 

texte, respectivement la forme (des éléments comme rime et mètre) et le contenu/le sens. En 

réalité, les traductions ne sont jamais purement littéraires ou purement littérales (ibid.). Pour 

chacune des stratégies, il faut donc faire des concessions. Mettons le texte complet à 100%, et nous 

devons répartir cet ensemble entre la traduction littérale et la traduction littéraire. Si le traducteur 

décide que le contenu, le message, d’un(e) chanson/poème est l’aspect le plus important, il fait une 

traduction plus littérale (par exemple 75%), ce qui fait qu’il ne lui reste dans ce cas-là que 25% pour 

respecter la forme du texte ; la rime, la longueur des phrases, le nombre de syllabes etc. De l’autre 

côté, si le traducteur décide de faire un effort pour garder la rime au même endroit que dans le TS, il 

aura moins de mots à sa disposition, de sorte qu’une partie du sens se perde et la traduction soit 

moins littérale. La traduction littéraire est beaucoup plus importante pour la traduction des textes 

poétiques. La traduction d’un texte narratif sera pour la plus grande partie littérale.  

Dans un texte poétique, on trouve presque toujours de la rime. Le problème c’est que, souvent, on 

ne peut pas tout simplement traduire les mots qui riment mot à mot, car il serait une très grande 

coïncidence si les deux mots correspondants dans la langue cible riment aussi. Dans un texte narratif, 

on peut en général tout simplement traduire un mot sans regarder les mots précédents ou suivants. 

Dans un texte narratif, la traduction néerlandaise ‘nacht’ pour ‘nuit’ peut très bien être une 

traduction réussie, mais dans un texte poétique elle ne l’est pas forcément si nous avions traduit 

d’abord ‘bruit’ par ‘geluid’ dans la ligne qui précède, par exemple dans l’exemple suivant, tiré des 

paroles de Trois nuits par semaine d’Indochine : ‘et sous la chaleur et sans un bruit, ils rattraperont 

de la nuit "la nuit"’.  

Une autre différence entre les deux types de textes est la manière dont ils communiquent leur 

message. Raffel (1991, p. 88) fait une différence entre ‘linear communication’ et ‘nonlinear 

communication’. Le premier terme est utilisé pour des textes dont le but est surtout de fournir des 

informations, les textes ‘linéaires’ essayent d’éviter des courbes et des détours, pour communiquer 

le plus efficacement que possible. Des chansons et des poèmes par contre, ‘communiquent’ de 

manière moins claire : « nonlinear communication, however, is invariably freighted with inchoate, 

sometimes only vaguely expressible aspects (often loosely and inaccurately called “emotional” as 

opposed to “logical”) » (ibid.). Le sens des paroles d’une chanson peut donc être moins clair si le 

texte a été écrit sur la base des émotions dont le but n’était pas de communiquer un message, mais 

d’exprimer ses émotions. Il était peut-être même le cas que les paroles n’aient été écrites que pour 

soi-même, et pas nécessairement pour un public très grand. Cela cause de la communication non-

linéaire.  

Les critères pour juger la traduction d’un texte poétique diffèrent donc de ceux pour juger un texte 

narratif. Dans une traduction scientifique, la précision sémantique est primordiale (Low, 2003), 

tandis que plus de créativité est permise en traduisant un texte poétique. La créativité est peut-être 

même indispensable, par exemple pour produire de la rime dans la traduction.  

2.3 POEME VS. CHANSON 

Les poèmes et les chansons ont certainement des points en commun. Pour les deux, le rythme est 

important, ils contiennent de la rime ainsi qu’une certaine prosodie, la communication du message 

est ‘non- linéaire’ (Raffel, 1991), la forme du texte est importante et les deux racontent une histoire 
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dans un nombre de mots limité. Pourtant, en même temps, la différence entre les deux types de 

texte est grande.  

Faut-il traduire les paroles ou la chanson ? Voilà à quoi revient la différence entre un poème et une 

chanson. Pour traduire une chanson, il ne suffit pas de ne traduire que les paroles, c’est seulement 

une partie de la tâche. Si on se limite à la forme du texte, les paroles, chansons et poèmes sont 

comparables. Cependant, une chanson est accompagnée par la musique, un poème n’est que le texte 

en soi. Une chanson est visée à être chantée par un chanteur et à être entendue par un auditeur, un 

poème par contre, est (souvent) visé à être lu (Van Heiningen, 2014). Le texte d’une chanson doit 

donc pouvoir être chanté. Un aspect important dans la musique, c’est le rythme, car c’est le rythme 

qui fait qu’une chanson puisse être chantée.  

Certains traducteurs et traductologues sont d’avis que le fait que la traduction doive être chantable 

rend la traduction des chansons quasi-impossible, car le TC ne peut jamais organiser les mots de la 

même manière que le TS. ‘Organiser de la même manière’ veut dire que la traduction ‘copie’ entre 

autres le sens et toutes les caractéristiques phonétiques des mots comme le timbre vocalique et la 

rime (Low, 2003, p. 88). Ces gens trouvent souvent qu’une chanson traduite a un caractère 

défectueux, parce que la rime a l’air artificiel et le langage n’est pas naturel, ce qui fait que la 

personne qui doit la chanter ne peut pas le faire de manière convaincante (ibid.).  

Cette ‘intraduisibilité’ vaut aussi pour les poèmes. Selon le traducteur Burton Raffel (1991) la poésie 

est intraduisible, car il y a des différences entre la langue source et la langue cible quant à la syntaxe, 

phonologie et le vocabulaire. En plus, les deux langues ne partagent pas la même histoire littéraire. 

Raffel (ibid., p. 88) a formulé des conditions préalables pour la traduction poétique, à savoir que le 

traducteur doit avoir des connaissances approfondies quant à la tradition poétique de la LC et ses 

compétences poétiques doivent être élevées dans la LC. Les connaissances de la tradition poétique 

de la LS sont un peu moins importantes. « Bluntly, the translator of poetry must himself be a poet » 

(ibid.) dit-il. Pour un traducteur des chansons il ne nous semble pas nécessaire qu’il soit lui-même un 

chanteur. Bien évidemment, il doit pouvoir chanter pour tester si les paroles sont chantables et il 

doit avoir un certain sens de rythme et de rime, mais c’est tout. 

Ce qui fait que la poésie est de la poésie, c’est surtout « the spirit, the feeling and the mood » (ibid. p. 

90). En traduisant la poésie, il faut donc tenir compte du message qui se trouve derrière les mots, et 

non seulement se concentrer sur les mots superficiels. Pourtant, ceci ne sera jamais à 100% possible, 

car, en adoptant une perspective saussurienne, un mot dans la langue A ne signifie jamais 

exactement la même chose que son équivalent dans la langue B (Catford, 1965, p. 36). C’est pour 

cette raison que ‘traduire littéralement’ est une notion qui est peu utilisée dans le monde de la 

traduction. Cela vaut aussi pour la traduction des chansons. Il n’est pas nécessaire de transférer 

exactement le même message dans la LC. Plus important que le message est l’esprit et le sentiment 

de la chanson. 

Une chanson est essentiellement un texte oral, et non pas un texte écrit comme l’est un poème ou 

un texte narratif. Peter Low (2003) dit que, par conséquent, il ne vaut seulement la peine de traduire 

une chanson si le texte peut être compris pendant un show/spectacle et si quelqu’un chante la 

chanson au même rythme, à la même vitesse que l’original. Gutt (1991) prétend même que le critère 

le plus important est de donner la priorité à l’effet que la chanson aura sur scène, une chanson 

chantable exige la ‘performability’. Cela veut dire que chaque mot fait partie de l’ensemble, la 

chanson doit fonctionner sur scène et le message doit pouvoir être transféré à la vitesse de la 

musique, qui est prédéterminée. Au contraire, en lisant un poème, le lecteur peut prendre des 

pauses, il peut réfléchir sur le contenu et il peut même relire des passages (Low, 2003, p. 93). 
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Dans un poème, il s’agit de la langue ; c’est la langue qui fait qu’un poème est beau ou pas. Traduire 

un poème semble donc être voué à l’échec, car on change la langue de l’original, ce qui est l’aspect le 

plus important d’un poème. Dans une chanson, par contre, la musique joue un rôle aussi important. 

L’effet d’une chanson ne dépend alors pas totalement des paroles. La conséquence pour la 

traduction des chansons est qu’elle est un peu moins stricte. Vu que la musique ne change pas (en 

général), cet effet d’une chanson reste automatiquement pareil dans une autre langue. Cette partie 

est fixe, ce qui fait qu’on a un peu plus de liberté quant au choix de mots etc. Cependant, la plus 

grande différence est que la chanson doit être chantable, cela comprend que le traducteur doit tenir 

compte de la musique, du nombre des syllabes, tout en ne pas oubliant le sens. 

2.4 THEORIES POUR LA TRADUCTION DES CHANSONS 

2.4.1 CRITERE COMMUN 

Regardons de plus près les théories spécifiques pour la traduction des chansons. Nous en traiterons 

quatre ; celles de Peter Low (2003), de Richard Dyer-Bennet (ibid.), d’Andrew Kelly (1987) et de 

Johan Franzon (2008).  

Toutes ces quatre théories traitent la chantabilité, mais les perspectives qu’elles adoptent sont 

différentes. Low (2003) dit qu’il faut tout simplement tenir compte de la chantabilité et une des 

quatre directives de Dyer-Bennet (ibid.) est que le texte cible (TC) doit être chantable. Kelly (1987) ne 

traite pas explicitement la chantabilité, mais il prescrit qu’il faut respecter le son et le rythme. Cela ne 

revient pas au même, mais il existe quand même une certaine compatibilité entre le rythme et la 

chantabilité. Ceci revient également dans la théorie de Franzon (2008). Il propose cinq choix qu’on a 

en traduisant une chanson. Un en est qu’on peut écrire des paroles toutes nouvelles qui vont bien 

avec la musique originale. Dans ce cas-là, on respecte le rythme de l’original et il est plus facile de 

créer des paroles chantables. Un choix moins extrême, mais qui est quand même comparable à celui 

dont nous venons de parler, est d’adapter la traduction à la musique originale. En faisant ce choix, les 

aspects ‘chantabilité’ et ‘rythme’ reviennent de nouveau, ce qui fait donc que chaque théorie traite 

la chantabilité. Il y a aussi des points qui ne reviennent que dans une des quatre théories. Pour des 

raisons de clarté, passerons maintenant en revue chacune de ces quatre théories.  

2.4.2 ANDREW KELLY (1987) : LE PRINCIPE DE ‘RESPECT’ 

Selon cette théorie, il faut respecter sept éléments en traduisant une chanson. Après avoir fait cela, 

on peut les combiner tous pour produire une traduction d’une chanson. Respecter tous ces aspects 

en même temps semble impossible, mais Kelly prétend que ‘respecter’ est une notion flexible. On 

peut se permettre quelques libertés, mais il faut incorporer (dans une certaine mesure) ces sept 

aspects (Low, 2005). Regardons ces aspects de plus près. 

RESPECTEZ LE RYTHME  

Kelly (1987, p. 26) dit qu’il faut tout d’abord comprendre le rythme et que la meilleure méthode pour 

le faire c’est tout simplement d’écouter une chanson à plusieurs reprises, ensuite le rythme doit être 

reproduit sur papier en détail. Pour le faire on peut utiliser la notation musicale ou une autre 

méthode. Kelly propose une méthode détaillée pour noter le rythme d’une chanson (ibid., pp. 26-

27). Finalement, il relativise le tout en disant que « there is no need for slavish observation of the 

original rhythms, simply respect with minimal departure within musical limits for reasons that are 



 

11 
 

clear, such as better meaning, sound, naturalness of expression, accommodation of rhyme etc. » 

(ibid., p. 26). 

Les syllabes accentuées et non-accentuées font partie du rythme aussi. Cependant, tout comme Low 

(2005), Kelly indique que cette caractéristique est plutôt importante dans les langues avec un accent 

de mot, comme le néerlandais, et pas forcément pour les langues avec un accent de phrase, comme 

le français. C’est pourtant un aspect que nous ne devons pas oublier, vu que l’accentuation 

fonctionne d’une manière différente dans les langues source et cible de notre traduction. 

TROUVEZ ET RESPECTEZ LE SENS 

L’idéal est de dire directement dans la LC ce qu’on croit être le sens de l’original. Le problème des 

textes poétiques est que ce sens n’est pas toujours clair et que chaque personne peut interpréter le 

texte de sa propre manière. Il se peut aussi qu’il n’existe pas un équivalent exact d’un mot ou d’une 

expression dans la LC, dans ce cas-là le traducteur doit se contenter d’indiquer le sens, au lieu 

d’essayer de le conserver (ibid. p. 28). Pour trouver le sens, Kelly dit qu’il faut même chercher les 

définitions des mots dont on croit qu’on les comprend. Il faut donc utiliser des dictionnaires 

monolingues (et en consulter plusieurs, pour vraiment découvrir le sens total d’un mot), des 

dictionnaires de rime, de synonymes et d’antonymes et même un livre énumérant les expressions 

idiomatiques et les proverbes. La stratégie de Kelly était de trouver au moins trois mots équivalents 

dans la LC d’un mot qui se trouve dans le TS, ce qui lui permet de trouver la meilleure option.  

RESPECTEZ LE STYLE 

Le vocabulaire du TS, est-il archaïque, poétique, classique, langage courant, langage grossier, 

littéraire ? L’histoire, est-elle racontée de manière riche ou concise ? Y a-t-il un ordre de mots 

particulier dans le TS ? Tout cela fait partie du style du TS, et il faut traduire ce style spécifique dans 

le TC. 

RESPECTEZ LA RIME 

Copier la rime du TS ne donne que très rarement un résultat naturel dans la LC, Kelly déconseille 

donc de le faire. Il dit qu’il existe beaucoup plus de possibilités pour faire rimer des mots. On peut 

par exemple faire rimer les avant-dernières syllabes d’un mot ou introduire une assonance (ibid. p. 

30). 

RESPECTEZ LE SON 

Idéalement, les mots de la traduction ont le même son que les mots du TS. Comme exemple Kelly 

(ibid. p. 31) donne la traduction ‘…didn’t lie I’ll guarantee’ comme traduction de ‘…qu’ils n’ont pas 

menti’. Le son des derniers phonèmes de ‘menti’ et ‘guarantuee’ se ressemble et en plus les mots 'ils’ 

et ‘I’ll’ connaissent une allitération du son [l]. Si cela n’est pas possible, ‘respecter le son’ revient à 

inclure un beau son dans la LC, un son qui est agréable à entendre. Pour y arriver, il faut par exemple 

éviter des sons ambigus, comme ‘sectie’ et ‘sexy’. Il faut aussi faire attention aux mots qui peuvent 

varier quant à leur longueur, certains mots sont plus faciles à rallonger que d’autres.  

RESPECTEZ LE PUBLIC VISE 

En d’autres termes, il faut respecter la culture de l’auditeur de la traduction. Par exemple, si le TS 

français parle d’un endroit spécifique en France que chaque Français connaît, il est bien possible que 

le public visé ne connaisse pas cet endroit. Comment faut-il le traduire alors ? Il en va de même pour 

la référence à des termes historiques et termes géographiques connus dans une certaine culture. En 

plus, il faut tenir compte de la manière dont on formule les choses, vu que la langue A peut être plus 
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directe dans sa manière de formuler que la langue B. Le traducteur ne peut pas tout simplement 

copier cette formulation directe, car cela pourrait déranger les auditeurs de la langue B. 

Dernièrement, pour adapter la traduction au public visé, le traducteur fait bien d’incorporer des 

expressions typiques de la LC.  

RESPECTEZ LA VERSION ORIGINALE 

La tâche du traducteur est de « trying to guess what the author might have said himself » (ibid. p. 33) 

dans la LC. Quand la première version est finie, Kelly recommande de l’enregistrer et de l’écouter 

attentivement. De cette manière, il est possible de détecter des choses qui ne vont pas bien (en 

comparaison avec l’original) et de déterminer pourquoi, pour ensuite faire une deuxième version.  

2.4.3 PETER LOW (2005) : LE PRINCIPE ‘PENTHATHLON’  

Le point de départ de ce principe est qu’il est le plus difficile d’équilibrer des critères importants qui 

sont souvent en contradiction. Le principe prescrit que traduire, ce n’est pas tenir compte d’un ou 

deux de ces critères, mais c’est tenir compte de tous les cinq critères ensemble. La tâche du 

traducteur n’est donc pas d’obtenir un score élevé sur un ou deux critères, mais d’obtenir le meilleur 

score total.  

CHANTABILITE 

Le chanteur a besoin d’une chanson qui peut être chantée. C’est alors le chanteur lui-même qui est la 

personne indiquée pour juger la chantabilité de la chanson traduite. Néanmoins, le traducteur peut 

le faire aussi, par exemple en prenant en considération le son de la langue, ce qui comprend qu’il doit 

prendre en considération les syllabes (sont-elles ouvertes ou fermées ?), les groupes de consonnes 

(trop de consonnes le rend plus difficile de chanter le mot, surtout si elles doivent être prononcées 

vite), etc. La récitation est importante pour identifier les groupes de consonnes et pour contrôler la 

chantabilité. Ce qui fait aussi partie de la chantabilité, c’est de tenir compte de la longueur des notes. 

Un mot court accompagné d’une note longue, est difficile à chanter. Si c’est le cas, il faut trouver un 

autre mot, ‘deze’ au lieu de ‘de’ par exemple. Dernièrement, il est possible qu’un mot soit mis en 

évidence dans la musique, il faut en tenir compte dans la traduction en prenant soin que le mot se 

trouve au même endroit et peut être chanté au même moment. 

SENS 

Le principe Pentathlon prescrit de la flexibilité quant à la traduction exacte du sens, parce que la 

traduction des chansons connaît déjà beaucoup d’autres contraintes. Le traducteur peut remplacer 

un mot par un synonyme, un terme étroit par un terme plus large etc. Tout cela jusqu’à un certain 

point bien évidemment, car on a toujours affaire à une traduction. Il faut toujours garder une 

ressemblance sémantique, sinon le nouveau texte ne serait plus une traduction. 

NATUREL 

Le traducteur doit se servir de la LC d’une manière naturelle, surtout quant à l’ordre des mots et au 

registre utilisé. Si l’ordre normal de la langue est adjectif-nom, il ne faut pas placer l’adjectif après le 

nom. Si le TS n’utilise pas d’archaïsmes, il ne faut pas le faire dans le TC non plus. Ceci semble 

évident, mais on a tendance à l’oublier quand on cherche surtout à faire rimer la traduction. Ce côté 

naturel est aussi important, surtout pour la traduction des chansons, parce qu’une chanson doit 

communiquer vite et efficacement à la première écoute.  

RYTHME 
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Certains disent qu’il faut mieux garder le même nombre de syllabes dans le TC, car une phrase de 

huit syllabes est souvent accompagnée de huit notes musicales. Par conséquent, si l’on change le 

nombre de syllabes, le rythme ne sera plus pareil. Cet objectif est en fait désirable, mais il n’est pas 

aussi strict. Quand la phrase n’est pas naturelle, par exemple, le traducteur peut choisir d’ajouter ou 

de supprimer une syllabe. Par contre, il doit le faire aux endroits acceptables : le meilleur endroit 

pour en ajouter une est sur un mélisme (syllabe chantée sur plusieurs notes) et le meilleur endroit 

pour en supprimer une est sur une note qui est souvent répétée. Un autre aspect du rythme sont les 

syllabes accentuées et non-accentuées. Par contre, cet aspect n’est pas très important en traduisant 

des chansons du français vers le néerlandais vu que le français n’a pas d’accent de mot (ibid. p. 197). 

Dernièrement, le traducteur doit tenir compte des pauses dans la phrase, de sorte que la pause ne se 

trouve pas au milieu d’un mot. 

RIME  

En traduisant une chanson, on a tendance à donner la priorité à la rime. Le principe Pentathlon 

fonctionne bien pour la rime, car l’idée du principe est de tenir compte de tous les cinq aspects. Si on 

peut respecter les premiers quatre, tout en gardant les rimes aux mêmes endroits que dans le TS, 

c’est parfait. Si cela n’est pas possible, il ne faut pas essayer de garder la rime à tout prix, car cela fait 

baisser le score total. Dans ce cas-là, il faut mieux faire des concessions, par exemple en appliquant 

un ordre de rimes différent ou en utilisant une rime ‘imparfaite’. Une rime parfaite est de la rime où 

les deux mots ont des phonèmes finaux identiques, un exemple d’une rime imparfaite est rime-

jumping.  

2.4.4 JOHAN FRANZON (2008) : CINQ CHOIX POUR TRADUIRE DES CHANSONS 

Les cinq choix de Franzon ont tous comme but principal de produire une chanson chantable. Il 

prétend que la traduction n’est que fonctionnelle quand elle peut être chantée, cependant cela n’est 

pas un idéal qu’il faut absolument atteindre. La chantabilité se compose de plusieurs niveaux 

(correspondance prosodique, poétique et sémantique-réflexif (Franzon, 2008, p. 390)), et il n’est pas 

nécessaire de les respecter tous pour arriver à une traduction chantable. Il est donc possible de 

modifier ou supprimer un niveau. Le point de départ est qu’une chanson peut être définie comme 

une mélodie et des paroles, l’une est adaptée à l’autre et en sens inverse.  

NE PAS TRADUIRE LA CHANSON 

C’est surtout quand une chanson fait partie d’un ensemble plus grand, comme un film qui a été sous-

titré, que le traducteur peut décider de ne pas traduire la chanson. Par exemple parce que la version 

originale est connue dans la culture cible, parce que les paroles ne sont pas pertinentes pour 

l’histoire, etc.  

Dans ce mémoire par contre, nous traitons les chansons en isolation et la décision de traduire la 

chanson a déjà été faite. Toutefois, il n’est pas toujours nécessaire de traduire une chanson, même 

en isolation. Comme le dit Low (2005, p. 187), chaque chanson contient un message non-verbal, par 

conséquent il est possible que des gens qui ne comprennent pas la langue, comprennent quand 

même le message de la musique. Pourtant, cette compréhension d’une chanson, sans vraiment 

comprendre les mots, est plus facile pour certaines chansons que pour d’autres.   

TRADUIRE LES PAROLES, SANS L’ADAPTER A LA MUSIQUE  
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Ce choix priorise les mots : la langue et le contenu de la chanson. C’est un type de traduction qu’on 

fait surtout comme supplément à la version originale, par exemple pour informer l’auditeur sur le 

contenu. 

ECRIRE DES NOUVELLES PAROLES SUR LA MUSIQUE ORIGINALE 

Contrairement au choix précédent, ce choix priorise la musique. Si la musique est beaucoup plus 

importante que les paroles, on peut choisir cette option. Ceci peut être le cas pour la musique 

populaire, dans ce genre on achète et vend de la musique comme c’est une marchandise, pour 

ensuite y écrire des nouvelles paroles pour les artistes nationaux. On achète la musique surtout 

quand la chanson a un grand succès dans le pays d’origine. Cette option est probablement « the 

‘freest’ kind of translation imaginable » (Franzon, 2008, p. 380). Cependant, les TS fonctionnent 

toujours comme exemple.  

TRADUIRE LES PAROLES ET ADAPTER LA MUSIQUE 

Cette option est moins extrême que la deuxième et la troisième. Le traducteur fait un compromis 

entre rester fidèle à la musique et rester fidèle aux paroles. Les paroles sont pourtant plus 

importantes. S’il s’agit de transmettre le contenu de la chanson en chantant, on peut décider de faire 

des modifications subtiles dans la musique, ce qu’on fait par exemple pour des chansons bibliques. 

ADAPTER LA TRADUCTION A LA MUSIQUE ORIGINALE 

Ce choix ressemble au choix précédent, c’est-à-dire que le traducteur fait un compromis entre rester 

fidèle à la musique et rester fidèle aux paroles. Par opposition à la quatrième option, la musique est 

plus importante dans ce cas-ci, car elle ne peut pas être adaptée. Le traducteur doit transmettre le 

sens (dans une certaine mesure) et il doit produire un texte chantable à la musique originale. Pour le 

faire, il doit modifier la traduction verbale, il approche la version originale de manière libre, il 

paraphrase et il supprime et ajoute des éléments au TS. Pour ce qui est de ce choix, il s’agit de 

produire une traduction chantable et de faire un effort pour garder le sens autant que possible. C’est 

exactement le but des traductions que nous allons faire des chansons d’Indochine.  

Franzon prétend que ce dernier type de traduction ne doit certainement pas être fait mot à mot. Il 

faut surtout regarder le total, le contexte, pour pouvoir produire une traduction appropriée. Ce qui 

fait partie de ce grand ensemble est le fait que la chanson se produira sur scène, le registre requis, 

etc. 

2.4.5 RICHARD DYER-BENNET (DANS LOW, 2003) : QUATRE DIRECTIVES GENERALES 

Dyer-Bennet a tenté de formuler quatre directives générales d’une traduction chantable. Selon lui, le 

TC doit être chantable, raisonnablement précis et légèrement poétique (Low, 2005). 

TC DOIT ETRE CHANTABLE 

Sinon, tous les autres points forts de la chanson ne peuvent pas être exprimés.  

TC DOIT AVOIR L’AIR D’ETRE LE TEXTE ORIGINAL 

Ce critère vise à donner à l’auditeur l’impression que la musique et les paroles ont été faites 

ensemble, même si la musique a été faite pour accompagner le TS. Cette directive suppose qu’il y a 

un lien étroit entre le texte et la musique, un lien si étroit qu’il doit être conservé dans chaque 

traduction.  
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LA RIME DU TS DOIT ETRE GARDEE 

Car c’est la rime qui donne forme aux phrases selon Dyer-Bennet. Low (ibid., p. 190) n’est pas 

d’accord avec lui. Il dit qu’il existe plusieurs possibilités pour garder la forme de la phrase. En plus, la 

rime n’est pas aussi importante dans les paroles qu’elle ne l’est dans les poèmes, dit-il.  

SI CES OBJECTIFS NE PEUVENT PAS ETRE ATTEINT ; PRENDRE DES LIBERTES QUANT AU SENS 

LITTERAL  

La sémantique est importante, mais elle n’est pas primordiale.  

2.4.6. QUESTION DE RECHERCHE 

Notre question de recherche est ‘comment traduire les chansons d’Indochine en néerlandais ?’  

Dans l’introduction, nous avons écrit que nous voulons appliquer les théories discutées en traduisant 

dix chansons d’Indochine, pour enfin pouvoir donner une traduction complète et correcte. Pour le 

moment, ce but ne semble pas réalisable, car nous nous attendons à ce qu’il soit impossible de faire 

une traduction qui est ‘complètement’ fidèle au texte original. Depuis longtemps on discute sur la 

question si les chansons sont traduisibles. Notre opinion (ou plutôt hypothèse pour le moment) est 

qu’elles sont traduisibles, mais on ne garderait jamais tous les aspects (sémantique, linguistique, 

forme, rime, culture, longueur etc.). Malgré tout, nous sommes convaincue de pouvoir arriver à une 

traduction ‘acceptable’.  

Avant de passer au chapitre suivant, résumons encore brièvement les différents facteurs dont il faut 

tenir compte lors de la traduction des chansons : 

La chantabilité : choisir des mots qui vont bien avec la musique, en d’autres termes le nombre des 

syllabes doit plus au moins correspondre au nombre de l’original, il ne faut pas choisir des mots qui 

contiennent beaucoup de consonnes successives et il faut faire attention à la longueur des notes et 

syllabes. 

Le sens : ne pas persévérer trop dans le souhait de transmettre exactement le même message que le 

TS. Quant au sens, nous pouvons prendre un peu plus de libertés. Il faut faire attention aux 

expressions cachées (par exemple quand un mot de l’expression est remplacé par un autre). 

Le naturel : un conseil général pour faire rimer un texte est de commencer par la fin de la phrase, de 

cette manière-là on créera plutôt une rime souple et naturelle. Il faut toujours écrire des phrases 

grammaticales et il ne faut pas choisir un mot appartenant à un autre registre  

Le rythme : faire attention au nombre de syllabes, les syllabes et notes musicales (non-)accentuées et 

aux pauses dans la musique. Éventuellement il est possible de supprimer ou d’ajouter une ou deux 

syllabes au profit d’autres aspects. Il faut le faire à des endroits acceptables (mélisme, note répétée).  

La rime : faire attention à ne pas donner la priorité à la rime aux dépens d’autres aspects, car la rime 

n’est pas l’aspect le plus important. Des rimes imparfaites peuvent aussi être suffisantes. 

Commencer par la fin de la phrase pour produire de la rime naturelle. Prêter une attention 

particulière aux rimes qui se trouvent à des endroits importants (le refrain etc.). 

Le style : utiliser le même registre dans le TC que dans le TS et garder le plus que possible la forme du 

TS (l’ordre de la rime, la longueur, la manière dont la chanson est organisée) 
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Le public : détecter des termes (noms, endroits, etc.) qui sont spécifiques pour la culture source et il 

faut les traduire d’une telle manière que le public visé puisse comprendre le texte de la même 

manière que le public original l’a compris. Prendre en considération aussi la manière dont on préfère 

s’exprimer dans les deux langues (directement ou indirectement) et adapter le texte conformément. 

Essayer d’ajouter des expressions qui sont typiques pour la LC.  

Liberté : respecter tous ces aspects de manière équilibrée, car l’un n’est pas plus important que 

l’autre. Pour pouvoir le faire, il ne faut pas avoir peur de prendre des libertés. On peut modifier par 

exemple la traduction verbale, approcher la version originale de manière libre, paraphraser, 

supprimer et ajouter des choses du/au TS. 
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3. MÉTHODOLOGIE  

Dans ce mémoire, nous allons donc regarder de plus près la traduction des chansons françaises en 

néerlandais, et pour pouvoir illustrer ce processus, nous allons traduire une dizaine de chansons du 

groupe de musique Indochine. Dans la section 3.1 nous regarderons d’abord qui est Indochine, 

ensuite dans la section 3.2 nous décrirons les caractéristiques des chansons individuelles, finalement 

dans la section 3.3 nous expliquerons notre procédure de traduction. 

3.1 INDOCHINE 

Il est important de savoir quelque chose sur la philosophie d’Indochine avant de commencer la 

traduction, quel est par exemple le message qu’ils veulent transmettre au moyen de leurs chansons ? 

Indochine est un groupe de rock/pop français, créé en 1981 (RFI Musique, s.d.). Surtout dans les 

années 80 le groupe était très populaire. À partir de la sortie de l’album Paradize en 2002, cette 

popularité s’est ravivée. Le groupe a également eu des chansons à succès en Belgique, j’ai demandé à 

la lune y a été le numéro un dans le classement pendant plusieurs semaines selon 

www.dutchcharts.nl (s.d.). En Suisse le groupe a eu des chansons de succès aussi. Désormais 

Indochine est très connu en France, tous les Français connaissent au moins une chanson de ce 

groupe, mais il ne passe pas tous les jours à la radio. C’est un groupe populaire surtout à des fêtes de 

mariage. Cependant, le groupe n’est pas très connu aux Pays-Bas. Il semble qu’Indochine ne soit que 

populaire dans les pays où l’on parle le français. 

La musique d’Indochine est simple mais efficace, dansable, moderne et jeune. L’inspiration 

d’Indochine vient de la culture asiatique, leur musique a une sonorité exotique, ce qu’on revoit par 

exemple dans les chansons Le Péril Jaune et Shanghai. Cette source d’inspiration asiatique explique 

aussi le nom du groupe (RFI Musique, s.d.). Indochine est un représentant du New Wave, un style 

populaire dans les années 80 qui joue avec plusieurs styles de musique, tendant plutôt au pop qu’au 

rock (Lopes, 1992). C’est une nouvelle vague dans le rock, pratiquée par une nouvelle génération de 

musiciens qui s’habillaient souvent en noir et avaient des cheveux courts et ébouriffés. On portait 

souvent des bijoux et les femmes ainsi que les hommes se maquillaient. L’inspiration pour cela venait 

du style punk et des artistes comme Patti Smith (androgyne) (ibid.). Cette dernière était 

particulièrement une inspiration pour le membre du groupe Nicola Sirkis (Frere, 2013). On revoit 

exactement cette mode New Wave chez Indochine. 

La musique occupe souvent une place plus importante que les paroles chez Indochine. La musique 

est composée en premier, et Nicola s’inspire de cette musique pour écrire le texte. Le résultat est 

qu’on trouve souvent que ses textes sont incompréhensibles et approximatifs. Nicola parle par des 

images et pour faire sonner des mots, il ne respecte pas toujours la syntaxe et il ne se limite pas à 

une structure. On dit que ses textes sont simplistes, mais d’un autre côté on peut dire aussi qu’ils 

cachent beaucoup de subtilités et détails. Nicola réfère par exemple souvent à des œuvres littéraires, 

aux artistes peintres, cinéastes etc. Pour un auditeur moyen, il est difficile d’éplucher chaque phrase 

individuelle, par conséquent il se contente du sentiment général et sens global de la chanson (L., 

2013). 

Nicola Sirkis est l’inventeur d’Indochine, le groupe qu’il a formé avec Dominique Nicolas. Pour leur 

début sur scène, ils avaient besoin d’un joueur d’instruments à clavier (Stéphane Sirkis, le frère 

jumeau de Nicola) et d’un saxophoniste (Dimitri Bodiansky), les deux étaient des débutants. Dimitri 

abandonne le groupe en 1989, Dominique le suit en 1996. Après le décès de Stéphane en 1999 Nicola 

reste le seul membre d’Indochine. Il continue à sortir des nouveaux albums et singles (ibid.). Olivier 

http://www.dutchcharts.nl/
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Gérard (Oli de Sat) arrange déjà de la musique pour Indochine depuis 1997, c’est en 2002 qu’il 

devient officiellement membre. C’est aussi en 2002 que François Soulier (Mr. Shoes) rejoint le groupe 

(Alerte Rouge, s.d.). La composition du groupe a changé souvent. Désormais les membres sont Nicola 

Sirkis (chanteur et harmonica), Boris Jardel (guitare), Marc Eliard (basse), Oli de Sat (guitare), Ludwig 

Dahlberg (batterie) et Philippe Eidel (accordéon) (FRI Musique, s.d.).  

3.2 LES CHANSONS 

Nous avons choisi de traduire dix chansons, car cela nous semble un nombre suffisant et 

représentatif pour tester les théories décrites. Ci-dessous nous indiquerons les chansons que nous 

allons traduire en abordant le registre, le message qui est caché derrière la musique/le contenu 

sémantique, le rythme, la forme (nombre des syllabes, où se trouvent les accents et pauses, quel est 

le schéma de rime adopté, longueur des syllabes, mots et phrases) et dernièrement l’effet que la 

chanson a sur l’auditeur. Nous indiquerons quelles sont les caractéristiques les plus importantes de la 

chanson, pour que nous puissions faire un effort de minimaliser la perte de ces caractéristiques dans 

le TC (Low, 2003, p. 99).   

ALBUM : L’AVENTURIER (1982) 

L’Aventurier est le premier album d’Indochine. Au début, le thème de leurs chansons était la bande 

dessinée. 

L’AVENTURIER : la chanson-titre parle du héros de bande dessinée Bob Morane, l’histoire du même 

nom a été écrite par Henri Vernes (Chante France, s.d.). Le personnage principal fait du sport de 

combat, parle beaucoup de langues et il est un peu un redresseur de torts, brièvement un homme à 

toutes mains. Pendant toutes ses aventures, il traverse le monde accompagné de son camarade 

William (Bill) Ballantine. Son ennemi est l’Ombre Jaune (Zicabloc, s.d.). D’autres personnages sont 

Xhatan et Miss Ylang-Ylang. L’Aventurier est un hommage à Bob Morane, ou plutôt à Henri Vernes, 

car dans la chanson on fait référence à beaucoup d’histoires de Henri Vernes, à savoir La Vallée 

infernale, l’Ombre Jaune, Trafic aux caraïbes, Le Sultan de Jarawak, Terreur à la Manicouagan, Le 

collier de Siva, Le Roi des Archipels, Le Samouraï aux mille soleils, L’ennemi masqué, Le mystérieux Dr. 

Xhatan et Un parfum d’Ylang-Ylang. Nicola Sirkis a utilisé les titres des romans d’Henri Vernes pour 

recomposer une histoire (Le Lombard, s.d.). Le clip a été modifié en style bande dessinée aussi. Toute 

information supplémentaire sur le contenu et les références aux bandes-dessinées de Bob Morane 

qui se trouve dans les annotations, vient du site www.lelombard.com (s.d.), un site sur Bob Morane 

sur lequel on a entre autres annoté et expliqué les paroles de L’aventurier. De plus, nous avons utilisé 

le site www.deboekenplank.nl (s.d.), sur lequel nous avons trouvé une liste de presque tous les titres 

des bandes dessinées d’Henri Vernes, accompagnées du titre de la traduction néerlandaise.  

Chaque couplet compte 8 phrases. On a adopté de la rime plate dans les couplets, donc A A B B C C D 

D. Le refrain compte 6 phrases, les deux premières phrases riment, la 5ème et 6ème phrase sont une 

répétition de la 3ème et de la 4ème phrase. Dans chacune de ces quatre phrases, les mots ‘contre tout’ 

reviennent. Le refrain essaie particulièrement d’éveiller l’image d’un vrai héros, un héros invincible.  

 
ALBUM : 3 (1985) 

3 est le troisième album d’Indochine. Les chansons de cet album n’ont plus la thématique de la 

bande dessinée. L’album fait sensation avec des chansons comme 3e sexe, Canary Bay, Tes yeux noirs 

et 3 nuits par semaine, qui font allusion au sexe (Chante France, s.d.). Le registre de cet album diffère 

donc des deux premiers, la raison en est qu’on disait qu’Indochine était un groupe ‘exotique’, ce qui 

http://www.lelombard.com/
http://www.deboekenplank.nl/
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ne plaisait pas à Nicola Sirkis. Il voulait changer le sujet, « dans ma volonté de faire autre chose, ce 

sujet (le sexe) s’est imposé » (Sirkis & Michaux, 2011).  

CANARY BAY : notre interprétation est que cette chanson est une fantaisie sur une baie (Canary Bay) 

qui n’est habitée que par des belles filles. La baie n’est pas accessible aux hommes. Dans cette 

chanson, Nicola Sirkis laisse courir son imagination sur ce qu’elles y feraient. Une autre interprétation 

est que la chanson parle de l’homosexualité, car la baie n’est pas accessible aux hommes, et les 

femmes sont donc obligées d’aimer les autres femmes. Des extraits comme ‘toutes les journées 

dépensées en jeux fripons’ ou ‘et puis derrière elles se faisaient des choses bizarres’ soutiennent 

cette interprétation. Aussi la maison de disques d’Indochine a dit que « c’est un single de pédé » 

(Sirkis & Michaux, 2011). À noter que la manière de s’exprimer reste tout le temps assez mollasse, 

permettant d’y appliquer sa propre interprétation. Nicola Sirkis dit lui-même que pour lui, Canary Bay 

est la République des filles, « l’île fantasmée où j’aurais bien aimé passer du temps » (ibid.). 

L’utilisation du mot anglais ‘Canary Bay’ indique un registre populaire.  

La rime des couplets est organisée comme suit : 
Couplet 1: A B A B C D 
Couplet 2: A B A C B D 
Couplet 3: A B A B C C 
La rime n’est pas régulière, ce n’est que l’A qui est tout le temps pareil. Le refrain, qui contient de la 

rime intérieure, n’est pas toujours pareil non plus. La prononciation de ‘vivaient’, ‘habitaient’ et 

‘s’aimaient’ dans les refrains a été modifiée pour que ces verbes riment à la prononciation de ‘bay’. 

Parfois on fait la rime avec ‘bay’, ‘milliers’ et ‘armées’.  

TES YEUX NOIRS : nous avons cherché sur internet pour découvrir le sens de cette chanson. Sur un 

blog (Rock Fever)1 nous avons trouvé des commentaires des gens qui disent que « les chansons 

d’Indochine, à part un bon son, ont des paroles de plus en plus incompréhensibles ». Il est clair que 

les fans n’aiment pas trop les « délires sexuels » de l’album 3. D’autres disent que, parfois, il faut 

chercher loin pour comprendre les paroles d’Indochine (Doherty, 2011). Nous avons donc cherché 

plus loin. Dans le clip, on voit deux décors différents, à savoir la gare et une halle avec des 

échafaudages dedans. À la gare on voit les membres d’Indochine qui partent en train et un groupe 

d’enfants qui leur dit au revoir. Probablement leur destination est la halle, car dans la halle on voit 

des chemins de fer. Dans la halle, les ‘Indochinois’ dansent sur les échafaudages. Il y a aussi une 

femme, cheveux courts et noirs, nous avons l’idée qu’elle doit ressembler à la femme dont on chante 

‘un corps musclé, des cheveux courts, tu ressembles à un garçon’. Nous pensons qu’il s’agit du 

contraste dans ce clip, à savoir que les Indochinois quittent les enfants pour aller quelque part où ils 

rencontrent cette femme ‘si jolie’. Les hommes veulent bien partir avec elle, mais ce n’est pas 

possible ; ils ne peuvent pas la suivre (‘ne pars pas/plus sans moi’ … ‘où vas-tu les yeux noirs, tu t'en 

vas vers nulle part’ … ‘où vas-tu quand tu pars, dans la rue vers nulle part’) et bien qu’ils la ‘supplient’ 

de venir avec eux (‘allez, viens là, viens avec moi’), elle ne le fait pas. Ce n’est que dans cette halle où 

ils peuvent la trouver, ce qu’ils font donc régulièrement (‘et on se reverra tous les jours, dès notre 

retour’). Cependant, ce ‘viens avec moi’ pourrait aussi être adressé aux enfants qu’on voit au début. 

C’est comme si les hommes ne peuvent pas choisir entre les deux options. Voilà, notre propre 

interprétation du clip et de la chanson. 

Dans le refrain, les mots ‘moi’ et ‘toi’ riment dans les premières trois phrases. Dans la quatrième 

phrase on trouve de la rime intérieure dans les mots ‘nuit’, ‘lit’, et ‘jolie’. Le schéma de rime du 

premier couplet est A A B C D D, dans le deuxième couplet les deuxième et troisième phrases riment 

(froid-toi) et la première phrase contient de la rime intérieure (jours-retour). Les deux phrases du 

                                                           
1 http://clashdohertyrock.canalblog.com/archives/2011/01/09/20046233.html 
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pré-refrain riment aussi (noirs-part et pars-part). La chanson est chantée de manière martelée. Une 

seule phrase est coupée en plusieurs parties, ce qui sonne bien au rythme. Pour arriver à une 

traduction qui est chantable, il va falloir que les phrases néerlandaises puissent être coupées aux 

mêmes endroits, un mot à plusieurs syllabes ne peut donc pas être placé sur une coupure.      

 

3E SEXE : Nicola Sirkis ne savait pas lui-même ce qu’il voulait dire avec cette chanson. En écrivant 

cette chanson, ainsi que 3 nuits par semaine, il était un peu dépressif. Tous les membres du groupe 

voulaient autre chose, et aussi avec leur maison de disques il y avait des tensions. La philosophie et le 

registre du groupe avaient changé durant cette période (Nicola Sirkis, 2011). Cette chanson parle de 

nouveau de l’homosexualité et aussi de l’androgynéité, un thème qui vient de Patti Smith et David 

Bowie, les inspirations de Nicola Sirkis. Ces deux personnes ont inspiré Sirkis dans le rock, les deux 

ayant une apparence androgyne. Sirkis dit aussi qu’il a un côté plus féminin (Frere, 2013).  

Dans le clip, on voit que les hommes se sont maquillés, ce qui est typique pour le courant New Wave 

ainsi que pour le sujet de l’androgynie. Le message de la chanson (comme nous l’avons 

interprété) est qu’on parle d’un troisième sexe qui n’est ni féminin ni masculin, il est un peu des 

deux ; un homme féminin et une femme masculine. Le chanteur utilise alternativement des termes 

masculins et féminins, étant incertain lequel convient le mieux (ma fiancée, mon fiancé, etc.). 

Indochine fait entendre la voix du peuple qui ferme les yeux sur l’androgynéité en disant ‘j’ai pas 

envie de le/la voir nu(e)’. Par cette chanson Indochine rend ce sujet plus accessible, plus accepté. Ces 

gens androgynes doivent être acceptés, car ils représentent un troisième sexe, aussi normal que le 

sexe féminin et le sexe masculin. La chanson est une intervention pour la tolérance sexuelle.  

Par conséquent, on joue avec la grammaire dans la chanson (‘il est belle’ … ‘j’ai pas envie de le/la voir 

nu(e)’). Il va être un défi de traduire cela, car le néerlandais n’a pas de genre grammatical. La 

rime dans les trois couplets est très régulière : A B A B C D C D. Dans le refrain, toutes les quatre 

phrases riment par le même son : ‘main’, ‘masculin’ et ‘féminin’ finissent tous par [ɛ]̃. Le pré-refrain 

contient toujours le son [ɔ]̃ : ‘blonds’, ‘non’, ‘longs’.   

3 NUITS PAR SEMAINE : Dans les réactions à la vidéo Youtube, nous lisons que certains disent que la 

chanson est mal écrite, que ce n’est pas du beau français, alors que Nicola Sirkis a trouvé l’inspiration 

pour cette chanson dans le roman L’Amant de Marguerite Duras (Sirkis & Michaux, 2011). Sirkis 

voulait jouer sur l’ambiguïté avec cette chanson. Le refrain est chanté du point de vue de l’homme, 

les couplets du point de vue de la femme. La chanson raconte la première fois de la femme, elle est 

amoureuse de l’homme et décide de « passer à l’acte » (Lacoccinelle, 2006). C’est une chanson 

d’amour et l’histoire d’une première fois. Une autre interprétation possible est que la chanson 

raconte l’histoire d’un amour interdit, les deux trompent leur partenaire, et ils ne peuvent se voir 

que trois fois par semaine (ibid.). 

Les couplets sont en rime plate : A A B B C C D D.  

ALBUM : PARADIZE (2002) 

Le neuvième album d’Indochine est celui qui est souvent considéré comme la renaissance de leur 

carrière et le grand retour du groupe, car avant 2002 le groupe a connu des années de moindres 

succès. Olivier Gérard a composé une grande partie de l’album, et depuis la sortie il est officiellement 

membre d’Indochine. Le nouveau thème (après les bandes-dessinées et le sexe) c’est le rock et la 

nostalgie des années 1980. Cependant, le sexe et l’homosexualité restent toujours importants 

(Chante France, s.d.).  
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J’AI DEMANDE A LA LUNE : la chanson-phare de l’album, mais aussi d’Indochine. Grâce à cette 

chanson, Indochine s’est raccommodé avec les médias (Zicabloc, s.d.). De nouveau cette chanson 

peut être interprétée de différentes manières. Certains disent qu’elle est consacrée aux fans : le ‘tu’ 

ce sont les fans et la lune est un producteur. Une autre interprétation est que la chanson parle de la 

maladie génétique Xerocerma pigmentosum. La peau des gens qui ont cette maladie est très sensible 

aux rayons U.V., on les appelle alors aussi ‘enfants de la lune’ (Sarasin, 2014). Le premier couplet 

correspond à l’interprétation de la maladie, mais le deuxième pas forcément. Le refrain correspond 

mieux à cette idée de parler aux fans. Dans le clip, nous voyons Nicola qui marche vers le spectateur, 

au début il tient un bébé, puis un enfant, et après on voit alternativement Nicola et Pauline, la fille 

d’un ami à Nicola (Zicabloc, s.d.), qui chantent en duo. Une troisième interprétation de la chanson est 

basée sur ce clip : le chanteur a eu un bébé, qui représente le renouveau du groupe, le bébé grandit, 

cela représente l’avancement dans la vie, le progrès et la consécration d’Indochine. Une dernière 

possibilité est que la chanson parle de l’amour, des ‘amis avec avantages’. Cette relation n’est pas 

une relation d’amour, ‘c’était juste une aventure’ qui ‘ne durerait pas’. Car le chanteur n’a pas 

‘grand-chose à lui dire et pas grand-chose pour lui faire rire’. La notion de la lune, et le soleil qui ne le 

sait pas, indiquent qu’il s’agit d’une relation secrète, invisible le jour. Le soleil pourrait être la 

représentation de la femme, et l’homme s’est brûlé à ce soleil, du fait de cette relation. Il se dirige 

vers la lune, mais vu que la relation est déplacée et la lune (l’opposé du soleil) semble être son 

deuxième choix, la lune se moque de lui aussi. Voilà, tout une gamme d’interprétations possibles. 

Idéalement nous visons donc à les inclure toutes dans la traduction, de manière que la traduction ait 

le même effet sur l’auditeur néerlandais que l’original a eu sur l’auditeur français.  

Quant à la rime, ce sera surtout le deuxième couplet qui constituera un défi, car toutes les quatre 

phrases riment par le même son : ‘dire,’ ‘rire’, ‘pire’ et ‘souffrir’. Cette rime est la force de cette 

partie.  

LE GRAND SECRET : ce qu’il faut surtout prendre en tête en traduisant cette chanson, c’est que l’on 

peut l’interpréter de manières assez divergentes. Respecter toutes ces interprétations est le plus 

important selon nous, plus important que le respect pour la rime par exemple. Nous avons consulté 

des forums pour découvrir des interprétations différentes. Certaines sont plus populaires que 

d’autres, mais nous les avons incorporées tous, car l’écouteur néerlandais devrait être capable de 

saisir toutes ces interprétations divergentes aussi. Certains voient Le grand secret comme une suite à 

3e sexe, car tout comme dans 3e sexe, le grand secret traite aussi l’androgynéité. Soit la chanson est 

une fantaisie sur un jeu sexuel, dans lequel l’homme joue le rôle de la femme et à sens inverse. Une 

autre possibilité est qu’il s’agisse d’un garçon qui aimerait être une fille et à sens inverse. La chanson 

pourrait aussi parler de la première fois de la fille ; le garçon va initier et guider la fille, mais il lui 

donne aussi la liberté de trouver sa voie. Une dernière option est qu’il s’agit de deux êtres qui 

s’aiment tellement qu’ils veulent devenir l’autre, ils veulent fusionner. Il est donc clair que la chanson 

parle de l’amour. La grande question à laquelle nous n’avons pas de réponse : quel est alors ce grand 

secret ? 

La chanson, qui est chantée en duo avec Melissa Auf der Maur, est assez concis aussi quant à sa 

forme ; il n’y a pas un vrai refrain, il n’y a que des couplets et un pont. Le son [wa] revient tout le 

temps : ‘roi’, ‘moi’, ‘toi’, ‘voie’, etc. La rime est généralement structurée comme suit : A A B B. 

ALBUM : BLACK CITY PARADE (2013) 

Le douzième album est inspiré par des sujets d’actualité, comme le mariage pour tous (Chante 

France, s.d.). En réalisant cet album, Indochine a voyagé beaucoup, de Paris à Berlin, Bruxelles, New 

York et Tokyo. La ‘ville noire’ est un mélange de toutes ces grandes villes, ce que l’on revoit aussi sur 

la pochette du disque qui est un collage de plusieurs grandes villes. On dit que l’album est 
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« optimiste et lumineux », mais le vrai thème est peut-être cette métaphore d’une ville lumineuse, 

tentante et attirante, mais aussi remplie de dangers, une ville où l’on peut se perdre facilement (L., 

2013). 

COLLEGE BOY : on dit que College Boy est le 3e sexe moderne. Nicola chante d’un jeune garçon dans 

un pensionnat, qui est harcelé. On peut l’interpréter comme si le garçon est un homo, mais on 

pourrait penser à d’autres choses aussi. Il s’agit tout simplement d’un garçon qui est harcelé parce 

qu’il est différent des autres. 

Le clip vidéo, qui est assez long, est dit d’être explicit, comportant des images et séquences 

susceptibles de heurter les plus jeunes. On voit une salle de classe avec des élèves qui jettent des 

bouts de papier serré et un stylo. La sonnette sonne et la chanson commence. L’image est focalisée 

sur un garçon en particulier, qui est raillé, enquiquiné. On lui montre aussi à la maison où il vit 

luxueusement, mais lorsqu’il est tout seul, il exprime sa colère et frustration. Plus tard dans le clip, il 

se fait attaquer et ensuite crucifier. Tous les élèves ainsi que les professeurs sont présents, mais leurs 

yeux sont bandés. Ces bandeaux réfèrent à la société, qui refuse de voir le problème tandis que l’on 

en a conscience. Indirectement, on devient donc complice. Ce n’est pas tout ; les attaquants tirent 

sur le garçon crucifié. La police (les yeux bandés aussi) arrive, et convaincus par les brutes (les seuls 

qui n’ont pas les yeux bandés) ils finissent par tirer sur le garçon rossé aussi. À un certain moment, 

tout le monde entre dans l’école et la police part. La dernière image que l’on voit est le garçon, 

toujours en vie, qui chuchote ‘merci’.  Le clip a été réalisé par Xavier Dolan, cinéaste de beaucoup de 

films sur le thème d’homosexualité. Pourtant, il n’est pas mis en évidence dans le clip que la 

personne harcelée est homo. Xavier Dolan a voulu que le choix pour enquiquiner ce garçon semble 

complètement arbitraire.  

Il n’y a pas beaucoup de rimes dans cette chanson, le message qu’on veut transmettre est le plus 

important. Ce message, en combinaison avec le clip, est impressionnant. L’écouteur pourrait même 

se sentir coupable après avoir entendu une telle chanson. Voilà l’effet que nous voulons essayer de 

garder. 

MEMORIA : Tout comme le clip de College Boy, ce clip est assez long. On voit la ville Berlin dans la nuit 

et Nicola qui conduit une voiture dans cette ville. Il est en route, destination inconnue, il s’agit plutôt 

de l’endroit qu’il vient de quitter. La chanson parle des mémoires et un amour qu’on ne veut pas 

quitter, les phrases ‘un jour je reviendrai’, ‘je serai de retour près de toi’, ‘je prie pour que tu sois là 

comme la vie n’avait pas changé’ et ‘ne m’oublie pas’ en font preuve. Nicola chante d’un amour qu’il 

veut absolument retrouver (L., 2013). La chanson en combinaison avec le clip a un effet sincère. C’est 

une chanson adressée à quelqu’un de spécial, quelqu’un avec qui Nicola veut passer plus de temps. 

Cette personne spéciale pourrait aussi être la fille de Nicola ou bien son frère. Dans la traduction, il 

faut donc essayer de garder les deux interprétations possibles. Personnellement, nous 

l’interprèterons comme une chanson d’amour ; l’homme doit quitter la femme, ce que lui rend triste. 

Il n’arrive pas à vivre sans la femme, ‘je me suis noyé sans toi’. Parce que la vie est difficile tout seul, 

il veut retourner vers elle, donc ‘il arrive pas très fier de lui’ vu qu’il réalise qu’il n’a pas fait le bon 

choix. ‘Les autres ne lui font plus rien’, il veut vieillir avec la femme qu’il a quittée dans le passé, il 

veut retrouver un amour perdu.  

Quant à la forme nous remarquons que la deuxième syllabe des premières deux phrases de chaque 

couplet est un [i]. Ce son est toujours accentué et rallongé (‘j’arrive’, ‘je prie’, ‘je vive’ et ‘l’acide’). 

Dans l’avant-dernière partie on trouve aussi les mots ‘vide’ et ‘prie' qui sont accentués. La rime dans 

la chanson ne semble pas très importante, elle n’est pas très riche vu qu’on utilise souvent le même 

son pour rimer, à savoir le [a] : ‘là’, ‘moi’, ‘toi’, ‘empêchera’, ‘résistera’ (etc.), ‘pas’ (et ‘mémoire’). Les 

seules autres rimes qu’on trouve dans la chanson sont : ‘recommencer’-‘pieds’ et ‘mien’-‘rien’. Les 
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mots ‘un jour je +futur simple’ reviennent à plusieurs reprises, ces mots sont très importants pour la 

chanson. Ils indiqueront aussi les mémoires : un jour je reviendrai pour continuer là où on s’est 

arrêté. C’est une chanson un peu triste, l’auditeur sent l’impuissance du chanteur (‘un amoureux à 

tes pieds’, ‘je me suis noyé sans toi’).  

TRAFFIC GIRL : dans le clip on ne voit pas les membres du groupe, mais une fille asiatique (en 

uniforme) qui régule la circulation/qui fait des petits pas de danse mécanique, tandis qu’on ne voit 

pas la circulation elle-même. Elle règle un trafic qui n’existe pas (L., 2013). L’arrière-plan dans lequel 

on voit des immeubles dessinés, est un peu en style bande-dessinée. Après quelques minutes, les 

filles se multiplient et les pas de danse deviennent plus souples, moins staccatos comme ils l’étaient 

au début. La chanson parle tout simplement des ‘traffic girls’. Probablement Indochine s’est inspiré 

de Corée du Nord pour cette chanson, vu que c’est un métier typique de ce pays. Pourtant ils n’y 

aient pas été pendant le tour qu’ils avaient fait en réalisant l’album, mais ils ont été au Japon par 

contre. Au Corée du Nord, ce ne sont que des femmes qui font ce métier et elles deviennent ainsi ‘le 

visage’ de la ville. L’ironie est donc que la circulation en Corée du Nord n’est pas du tout dense (Boer, 

2009). Voilà le sujet de la chanson. La première partie du clip représente la réalité, tandis que la 

deuxième moitié montre que les femmes ne sont pas des marionnettes immobiles, soit on peut 

l’interpréter comme si les femmes ont marre de leur travail. Le sujet de la chanson est assez rare, ce 

qui fait que l’effet de la chanson est de la confusion soit du rire. Le plus important selon nous est de 

transmettre le message qu’on ridiculise le fait que la Corée du Nord fait ceci à ses femmes. La 

chanson montre du soutien aux femmes. 

Le schéma de rime est A B A B (en général). En plus, on fait tout le temps la rime avec (plus ou moins) 

le même son, à savoir [il] (‘immobile’, ‘défile’, ‘file’, ‘dessine’, ‘racine’, ‘impassible’, ‘scintille’, 

‘invisible’, ‘équilibre’) et [a] (‘mois’, ‘pas’, ‘là’, ‘déjà’, ‘voix’, ‘croit’, ‘bas’, ‘toi’, ‘moi’, ‘quoi’). Dans la 

dernière partie, chaque dernier mot d’une phrase rime au son [wa]. Idéalement, nous ferions la 

même chose dans la traduction, mais cela va être un grand défi.  

3.3 METHODE 

Nous avons cherché les chansons sur Youtube, de préférence nous voulions écouter et regarder le 

clip officiel (s’il existe), ensuite nous avons écouté la chanson plusieurs fois. La première fois sans 

paroles pour bien pouvoir regarder la vidéo (qui peut aussi dire quelque chose sur le contenu de la 

chanson), la deuxième fois avec les paroles à côté. Les paroles ont toutes été tirées de genius.com, 

mais nous avons remarqué que les paroles sur ce site ne sont pas toujours correctes ou qu’il existe 

plusieurs versions d’une chanson. En écoutant la chanson attentivement, nous avons donc parfois 

corrigé les paroles. Nous nous sommes toujours basée sur la version qu’on chantait dans le clip 

officiel.  

À l’aide de cette méthode, nous avons déterminé la thématique de chaque chanson que nous allons 

traduire, car la thématique influencera l’emploi du langage, le choix des mots, le registre etc. de la LS 

et par conséquent aussi de la LC. Il est important de comprendre le contenu des paroles et de savoir 

quelles sont les parties les plus importantes du texte avant de commencer la vraie traduction. Il 

n’était pas toujours facile de trouver le vrai sens d’une chanson, cela demandait de la recherche sur 

l’internet. Nous avons par exemple regardé sur des forums et les réactions sous la vidéo Youtube.  

En général le refrain, le début et la fin sont plus importants que le milieu de la chanson (Low, 2003 : 

99). Il s’agit surtout de bien traduire ces parties les plus importantes, alors nous commencerons à 

traduire ces parties, et non pas par traduire la première ligne. Dans la section précédente, nous 

avons décidé pour chaque chanson quels sont nos critères les plus importants ; faut-il surtout tenir 
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compte du sens, de la rime, ou d’autre chose ? Nous allons chercher la signification des mots 

inconnus dans les dictionnaires en ligne Van Dale et Larousse. De cette manière-là, nous ferons une 

première traduction. En choisissant les mots pour cette première traduction, nous essayerons déjà 

de trouver des mots qui riment (pour cela nous utiliserons le site www.rijm.nu et 

www.mijnwoordenboek.nl/rijmwoordenboek, ainsi qu’un site sur lequel on peut chercher des 

synonymes : www.synoniemen.net). En plus, nous essayerons aussi très tôt dans le processus de 

formuler des phrases qui ont le même nombre de syllabes que l’original et qui sont chantables sur le 

rythme de la musique, pour arriver à un texte qui pourrait être chanté. Nous allons tester cela en 

chantant la traduction nous-même. Après, nous mettrons la traduction de côté, nous n’y 

réfléchissons plus activement, mais passivement. Il n’est surtout pas notre but de finir la traduction 

dans une journée, bien au contraire, car une fois une traduction est faite, cela ne veut pas du tout 

dire qu’elle est finie. Une traduction nécessite constamment du remaniement et de la réévaluation 

(Low, 2003 : 102). Au bout de quelques jours nous allons donc réévaluer une traduction faite, et si 

nous le jugerons nécessaire, nous adapterons la traduction. 

Passons maintenant à la traduction proprement dite.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

http://www.rijm.nu/
http://www.mijnwoordenboek.nl/rijmwoordenboek
http://www.synoniemen.net/
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4. TRADUCTIONS ANNOTEES 

4.1 L’AVENTURIER  

[Couplet 1]      DE AVONTURIER 
Egaré dans la vallée infernale    In de Vallei der angsten2 dwaalt hij rond 
Le héros s'appelle Bob Morane    Een held genaamd Bob Morane  
A la recherche de l'Ombre Jaune   Zoekend3 naar de Gele Schaduw4 
Le bandit s'appelle Mister Kali Jones   Mister Kali Jones5 zorgt voor afschuw6 
Avec l'ami Bill Ballantine    Met Bill Ballantine zijn maat7 
Sauvé de justesse des crocodiles   Op het nippertje ontsnapt aan veel kwaad8 
Stop au trafic des Caraïbes    Stopt de handel van luchtpiraten9 
Escale dans l'opération Nadawieb    Werkt mee aan operatie Wiebaten10  
 
[Couplet 2] 
Le cœur tendre dans le lit de Miss Clark   Deelt het bed met zijn liefje11 Miss Clark12 

                                                           
2 La vallée infernale est donc le titre d’une bande dessinée de Bob Morane. Nous voulons le traduire par le titre 
de la bande dessinée néerlandaise. Nous avons trouvé deux traductions néerlandaises, à savoir Vallei der 
angsten et De helse vallei. Deux éditeurs différents ont fait une traduction différente. Nous avons cherché les 
deux titres sur Google, pour savoir lequel donne le plus de résultats et qui est donc le plus connu. C’était Vallei 
der angsten. 
3 D’abord nous avions mis ‘op zoek naar’, mais cela n’était pas vraiment chantable au rythme de la chanson. Il 
est plus facile de rallonger le mot ‘zoekend’ que les mots ‘op zoek’.  
4 Nom officiel des traductions de Bob Morane. 
5 Mister Kali Jones n’est pas un personnage dans les histoires de Bob Morane. Le nom peut être une référence 
à un autre roman de Henri Vernes intitulé La marque de Kali, ou c’est une référence au héros Indiana Jones. 
Nous avons donc décidé de ne pas traduire ce nom. 
6 Nous n’avons pas traduit ‘le bandit’ par ‘schurk’ ou un synonyme, car ici nous avions voulu garder la rime. 
Nous l’avons fait en décrivant l’effet d’un bandit ; ‘afschuw’. 
7 Nous avons douté entre ‘maat’ et ‘kameraad’. ‘Kameraad’ a une syllabe de trop, ‘maat’ en manque une. Nous 
avons choisi ‘maat’, car il est plus facile de rallonger le mot ‘zijn’ que de prononcer rapidement ‘kameraad’. 
8 Nous avons généralisé le mot ‘crocodiles’ en le traduisant par ‘kwaad’ au profit de la rime. Pourtant il est 
question d’une perte de sens, car dans une histoire, Bill Ballantine a vraiment sauvé Bob Morane des 
crocodiles. Nous avons donc aussi considéré d’incorporer le mot ‘krokodil’, peut-être en faisant la rime avec 
‘Bill’, mais nous n’avons pas pu trouver une phrase bien formulée. 
9 Trafic aux Caraïbes est une bande dessinée de Henri Vernes qui est peu connue. Il n’y a même pas de 
traduction néerlandaise. Nous avons donc choisi un autre titre d’une de ces bandes dessinées ; Bob Morane en 
de luchtpiraten.  
10 ‘Nadawieb’ ne signifie rien. Le mot a été choisi pour la sonorité et pour la rime. Nous avons fait la même 
chose en inventant un mot non-existant.  
11 D’abord nous avions mis ‘lief’, mais nous avons ajouté ‘-je’, de cette manière cette dernière partie de la 
phrase néerlandaise a à peu près le même son que la phrase française. Comparez : ‘le lit de Miss Clark’ et ‘zijn 
liefje Miss Clark’.  
12 Selon www.lelombard.com, Miss Clark est un personnage (pas très important) dans les B.D. de Bob Morane, 
toutefois, nous n’avons pas pu le trouver autre part. Faisant confiance à ce site, nous avons tout simplement 
gardé le nom.  

http://www.lelombard.com/
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Prisonnière du Sultan de Jarawak   Gevangene13 van Sultan Jarawak14 
En pleine terreur à Manicouagan   Strijdt tegen terroristen van Québec15 
Isolé dans la jungle birmane    Alleen in ‘t oerwoud16, op een verre plek17 
Emprisonnant les flibustiers    Hij zet vrijbuiters18 aan de kant19 
L'ennemi est démasqué     En ontmaskert de vijand20 
On a volé le collier de Civa    Het gestolen halssnoer va-an Siva21 
Le Maradjah en répondra    Schuldig is de Maharadja22  
 
[Refrain] 
Et soudain surgit face au vent    Plots verschijnt met wind in het haar23 
Le vrai héros de tous les temps      De grootste held, een echte winnaar24  
Bob Morane contre tout chacal    Bob Morane tegen elk kwaad25  

                                                           
13 C’est Miss Clark qui est la prisonnière du sultan, mais le mot ‘gevangene’ n’a pas une variante féminine, 
contrairement au français. Par conséquent, la phrase néerlandaise est ambigüe : est-ce Bob Morane qui est 
prisonnier, ou est-ce Miss Clark ? 
14 De nouveau De sultan van Jarawak est le titre d’une B.D. Nous avons choisi de supprimer ‘van’, pour arriver 
au même nombre de syllabes, ce qui est mieux pour la chantabilité.  
15 Terreur à la Manicouagan est le titre d’une B.D. La traduction néerlandaise est De terroristen van Québec. 
Cette partie contient déjà beaucoup de syllabes, par conséquent il ne nous reste plus beaucoup de syllabes 
pour la partie ‘en pleine terreur’. Nous avons donc choisi le mot court ‘strijd’ qui véhicule quand même un peu 
le même sens. 
16 Nous avons choisi ‘oerwoud’ car c’est un nom neutre qui est précédé par ‘het’. Les autres options étaient 
‘jungle’ et ‘rimboe’, mais ce sont des noms utilisés avec l’article néerlandais ‘de’. Il est plus facile de raccourcir 
‘het’ que ‘de’ ; ‘in’ et ‘het’ peuvent être prononcés comme une seule syllabe [int], contrairement à [ində]. 
17 Ici, nous avons décidé que la rime est plus importante que le contenu du TS, ce qui fait que nous avons choisi 
un mot qui rime avec ‘Québec’ au lieu d’inclure le ‘Birmaanse jungle’. Il faut noter que la jungle birmane est 
bien importante dans les B.D. de Bob Morane. Selon www.lelombard.com, Bob Morane a traversé cette jungle 
plusieurs fois.  
18 Cette phrase est une référence à la B.D. L’héritage du flibustier, traduit De erfenis van de vrijbuiter.  
19 D’abord nous avons traduit ‘ennemi’ par ‘vijand’. Il n’y a pas autant de synonymes pour ‘vijand’ que pour 
‘gevangen zetten’, donc en choisissant le mot ‘vijand’ nous avons plus de liberté à trouver un mot qui rime et 
qui comprend quand même le sens de ‘emprisonner’. Après avoir considéré beaucoup d’options (‘achter tralies 
zetten’, ‘vastzetten’, ‘gevangenzetten’) nous sommes arrivée à ‘aan de kant zetten’ ce qui signifie ‘opruimen, 
uit de weg ruimen’. 
20 Référence à la B.D. L’ennemi masqué, traduit De gemaskerde vijand.  
21 B.D. Le collier de Civa, traduit en néerlandais Het halssnoer van Siva. La traduction a une syllabe en moins 
que l’original. Pour cette raison nous avons rallongé le mot ‘van’. 
22 B.D. Les Joyaux de Maharadja, traduit De juwelen van de Maharadja. Nous avons choisi de garder les mêmes 
sons à la fin de la phrase néerlandaise (respecter le son (Kelly, 1987). La conséquence en est qu’il était assez 
difficile de formuler une phrase néerlandaise naturelle. Toutefois, notre choix n’a pas changé, car l’avantage du 
même son à cet endroit spécifique de la chanson est que la tenue du ton peut être gardée au même endroit. 
Dans la version française, le mot ‘répondra’ est rallongé (répondra-a-a-a), on peut faire exactement la même 
chose avec le mot ‘Maharadja’. 
23 L’idée d’un héros qui surgit soudainement, les cheveux au vent. Cela ne se trouve pas explicitement dans le 
TS, mais le refrain a pour but de dessiner Bob Morane comme un héros stéréotypique. Nous trouvons que 
l’image de quelqu’un qui a les cheveux au vent est bien une image stéréotypique pour un héros, et vu que le 
mot ‘vent’ se trouve aussi dans le TS, nous avons décidé de traduire la phrase de cette manière. Nous avons 
supprimé le mot ‘et’, pour arriver au même nombre de syllabes que le TS.  
Wind in het haar/haar in de wind 
24 Tout d’abord nous avons voulu utiliser une construction comme ‘de grootste held allertijden’, mais cela 
contiendrait trop de syllabes et ne serait pas chantable. Nous nous sommes contentée de ‘echte winnaar’, ce 
qui rime avec ‘haar’. 
25 De nouveau nous avons choisi d’utiliser un terme plus général qui celui dans le TS. Chacal signifie ‘jakhals’, 
nous avons cherché s’il y avait une raison pour utiliser ce terme spécifique (qu’est-ce qui est typique pour un 
chacal ? Y a-t-il un chacal dans une des histoires de Bob Morane ?). La connotation du mot est ‘escroc’ ou 

http://www.lelombard.com/
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L'aventurier contre tout guerrier   De avonturier tegen elke soldaat26 
Bob Morane contre tout chacal    Bob Morane tegen elk kwaad 
L'aventurier contre tout guerrier   De avonturier tegen elke soldaat 
 
[Couplet 3] 
Dérivant à bord du Sampang    Afdrijvend op een Sampangboot  
L'aventure au parfum d'Ylalang    Avontuur in Ylang-Ylanggeur27  
Son surnom, Samouraï du Soleil    Oog van de Samourai28 heet hij ook wel29 
En démantelant le gang de l'Archipel   Verslaat30 de bende van de Archipel31 
L'otage des guerriers du Doc Xhatan   Dokter Xhatan gijzelt soldaten 
Il s'en sortira toujours à temps    Hij zal ze nooit in de steek laten32  
Tel l'aventurier solitaire     Zo’n avonturier alleen bovenaan33 
Bob Morane est le roi de la terre   Bob Morane, die kan alles aa-aa-aan34 
 
[Refrain]35 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
‘fourbe’. Vu que nous n’avons pas pu trouver une bonne phrase avec le mot ‘jakhals’ nous avons décidé que ce 
terme peut être supprimé au profit de la rime, du rythme et de la chantabilité.  
26 Nous en sommes consciente qu’il s’agit ici de rime intérieure (‘Morane-chacal’, ‘aventurier-guerrier’). Nous 
avons donc considéré des options comme ‘Bob Morane tegen alleman, de avonturier tegen elke klier’, mais 
nous sommes d’opinion que les mots ‘kwaad’ et ‘soldaat’ donnent un résultat plus naturel.  
27 Référence à la B.D. Un parfum d’Ylang-Ylang (De bedwelmende geur van Ylang-Ylang). 
28 Référence à la B.D. Samouraï aux mille soleils (Het oog van de Samouraï). 
29 Nous avons paraphrasé le mot ‘bijnaam’ en ‘ook wel heten’. ‘Hij heet ook wel ‘Oog van de Samouraï’, aurait 
été un ordre plus naturel, mais dans cette partie nous avons donné la priorité à la rime.  
30 D’abord nous avions traduit ce mot par ‘ontmantelt’, mais ce mot n’est pas très facile à chanter car il rend la 
phrase un petit peu trop longue. Nous l’avons donc remplacé par ‘verslaat’. 
31 Référence à la B.D. Le Roi des Archipels, traduction néerlandaise inconnue. Cependant, il y a une B.D. qui 
s’appelle De archipel van de angst. En utilisant le mot ‘archipel’ nous gardons la référence à une B.D. de Bob 
Morane. 
32 ‘S’en sortir’ signifie ‘zich eruit redden’, ‘er heelhuids vanaf komen’. Dans la traduction, nous l’avons 
interprété comme si c’est Bob Morane qui sauve les guerriers de Doc Xhatan. La phrase du TS a été traduite 
librement, pour faire rimer les deux phrases. L’idée du TS se trouve ainsi aussi dans le TC selon nous.  
33 Nous préférons la construction ‘alleen aan de top’, qui est plus claire que ‘alleen bovenaan’, mais ou profit de 
la rime nous avons quand même choisi ce dernier. 
34 Traduction libre de ‘roi de la terre’. ‘Koning van de wereld’ n’est pas une construction très naturelle en 
néerlandais. En plus, ‘aan’ rime avec le mot ‘bovenaan’ qui se trouve dans la phrase précédente. Le fait que la 
phrase néerlandaise contient moins de syllabes que la phrase française n’est pas très grave dans ce cas-ci, car 
le mot français est rallongé, donc on peut aussi rallonger le mot néerlandais.  
35 La préparation de la traduction de cette chanson a pris du temps, car nous devions chercher des informations 
de base sur Bob Morane et Henri Vernes. Une fois que nous étions bien au courant, la traduction de cette 
chanson n’était plus très difficile, car une grande partie avait déjà été fait par les traducteurs des B.Ds. Nous ne 
sommes pas très contente de la phrase ‘deelt het bed met zijn liefje Miss Clark’, par contre la phrase ‘de 
grootste held, een echte winnaar’ est bien réussie selon nous. 
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4.2 CANARY BAY 

[Refrain 1]      KANARIEBAAI 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de36 Kanariebaai37, oeh! Oeh!  
Des filles qui vivaient en secret    Leefden meisjes in het geheim 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh ! Oeh ! 
Des filles habitaient par milliers    Woonden duizenden38 jonge vrouwen39 
 
[Couplet 1] 
Passé le cap de l'ouragan    Voorbij ‘t obstakel40, de orkaan 
L'endroit perdu isolé au bout des mers   Een afgelegen oord in, in de zee 
Il y a des vaisseaux fantômes dans l'océan  Er drijven spookschepen in de oceaan 
Pour protéger toute la vie de toute la terre  Dankzij hen kan de baai41 alles aan42 
Eh ! Eh ! c'est une baie qui est très loin, très loin d'ici Het is43, het is een baai die erg ver, ver van  

hier is 
Eh ! Eh ! Une baie en secret où personne ne peut aller Het is, een verborgen44 baai waar niemand 

naar toe kan ga-an45 
 

[Refrain 2] 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles qui vivaient en secret    Leefden meisjes in het geheim 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles habitaient par milliers, armées  Woonden duizenden jonge vrouwen, ga  

mee46! 
 

                                                           
36 Pour arriver au même nombre de syllabes (ce qui est favorable au rythme et donc à la chantabilité) nous 
n’avons pas traduit ‘het is in de…’, mais tout simplement ‘in de’.  
37 Tandis qu’Indochine utilise un mot anglais, nous avons choisi de ne pas le faire dans la traduction. 
‘Kanariebaai’ a, après tout, un son comparable à ‘Canary Bay’. Un argument valable, car Nicola Sirkis a choisi ce 
titre pour la sonorité (Sirkis & Michaux, 2011). ‘Canary Bay’ est bien un endroit existant, mais il n’est pas clair si 
il existe un nom officiel néerlandais.  
38 ‘Bij duizenden’ est une construction possible en néerlandais, mais elle n’est pas très naturelle. C’est pour cela 
que nous avons choisi de traduire la phrase par ‘duizenden meisjes’.  
39 Indochine utilise deux fois le même mot : ‘filles’. Nous ne l’avons pas fait, parce que ‘meisjes’ n’a pas assez de 
syllabes pour cette phrase. Selon Low (2005, p. 191) il n’est pas nécessaire d’utiliser deux fois le même mot 
dans le TC si on l’a fait dans le TS, il est possible de varier en utilisant des synonymes, surtout s’il n’y a pas une 
seule traduction pour le mot dans le TS, ce qui est le cas pour ‘fille’.  
40 ‘Cap’ peut être utilisé au sens figuré ou littéralement. Nous l’avons interprété au sens figuré en combinaison 
de l’ouragan. Ce n’est pas un ‘voorgebergte’ ou quelque chose de pareil derrière lequel la baie est cachée, c’est 
un obstacle (un ouragan) qui protège la baie.  
41 Nous avons traduit ‘la vie’ par ‘de baai’. Si nous avions utilisé ‘baai’, la phrase serait trop vague. 
42 La construction de la phrase a été changée, pour qu’on puisse faire la rime avec ‘oceaan’ et ‘aan’. 
43 Nous avons traduit ‘eh eh’ en ‘het is’, surtout pour respecter le son de l’original.  
44 Au lieu de traduire ‘en secret’ par ‘geheime’ nous avons choisi le mot ‘verborgen’. Le sens est à peu près 
pareil, le nombre de syllabes l’est aussi, mais nous avons remarqué qu’il est plus facile de chanter ‘verborgen’.  
45 Le verbe ‘aller’ n’a pas été pas traduit ici. Il aurait bien été possible de le traduire, par exemple : ‘waar 
niemand heen kan gaan’. Cependant, nous sommes d’opinion que cette phrase n’est pas très naturelle en 
néerlandais. ‘Naar toe kan gaan’ nous semble plus naturel. En plus, ‘aller’ est rallongé (a-lé-é), de la même 
manière il est possible de rallonger ‘gaan’ (ga-an).  
46 Respecter le son au lieu du sens. En plus, en disant ‘ga mee’ nous insistions sur l’idée que la chanson est une 
fantaisie ; ceux qui la chantent (des hommes) veulent y aller, mais cela n’est pas possible.  
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[Couplet 2] 
Et rien qu'entre elles et sans garçon   Alleen met elkaar47, geen stelletjes48 
Sur des rochers, des forêts elles habitaient  Ze woonden op rotsen en in het bos 
Toutes les journées dépensées en jeux fripons  Elke dag ondeugende spelletjes49 
Et rien de plus qui pouvait les déranger   En verder niets wat hen storen kon 
Eh! Eh! une pyramide sur des remparts les protégeait Er is, een piramide, vestingmuur 50die hen  

beschermde 
Eh! Eh! Et puis derrière elles se faisaient des choses  Het is, daarachter waar ze bizarre dingen  
bizarres      doe-oen 
 
[Refrain 3] 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles qui s'aimaient par milliers   Hielden ze allemaal van elkaar51 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles qui s'aimaient et s'embrassaient, armées Meisjes die liefhadden, en kusten, ga mee ! 
 
[Couplet 3] 
Et dans la nuit et sous la lune    In het maanlicht in zwemkleding52 
Elles s'embrassaient, s'amusaient quand elles voulaient Ze kusten, hadden plezier, ze waren vrij53  
Et elles se baignaient en short dans les écumes  En ze waa-aadden ‘s nachts in de branding 
Et elles dansaient, s'amusaient comme elles voulaient   54Ze dansten, hadden plezier, ze waren vrij 
Eh ! Eh! C’est dans cette baie personne ne pouvait         Het is, in deze baai die voor niemand   
Accéder bereikbaar is  
Eh ! Eh ! Une baie en secret où personne ne peut aller Het is een verborgen baai waar 

niemand naar toe kan ga-an 
 
[Refrain 2] 
 
[Refrain 4] 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles qui s'aimaient et s'embrassaient  Meisjes die liefhadden, en kusten 

                                                           
47 Les mots ‘alleen’ et ‘met elkaar’ se contredisent un peu. Par ‘alleen’ nous voulons dire ‘seulement les filles’ et 
par ‘met elkaar’ que ce sont les filles ensemble, ‘entre elles’. Vu qu’il n’y a pas assez de place pour inclure tout 
cela dans la traduction (quant au nombre de syllabes, la longueur des mots et de la phrase) nous avons choisi 
de formuler la phrase de cette manière. 
48 D’abord nous ne pensions qu’à ‘zonder mannen/jongens…’, mais après avoir traduit ‘jeux fripons’ nous avons 
supprimé les mots ‘mannen’ et ‘jongens’, pour pouvoir penser plus librement. ‘Geen stelletjes’ revient au 
même, mais c’est formulé différemment.  
49 Le nombre de syllabes n’est pas pareil dans la traduction. La phrase française a une syllabe en plus. 
Cependant, nous avons remarqué que cela n’est pas gênant pour la chantabilité ; on peut faire une toute petite 
pause après ‘on’ de ‘ondeugende’ ; cela sonne très naturel en néerlandais.   
50 Littéralement, on dit ‘piramide op de vestingmuur’, ce qui est un peu vague selon nous. Nous avons gardé ce 
manque de clarté dans la traduction. En plus, nous avons supprimé ‘sur’, pour des raisons de longueur et 
chantabilité. 
51 Nous avons interprété la phrase et ensuite nous avons traduit cette interprétation, car traduire 
‘littéralement’ ne donnait pas un résultat satisfaisant. ‘Par milliers’ est donc interprété comme ‘tout le monde 
aime tout le monde’.  
52 Dans la traduction, nous avons mélangé la première et la troisième phrase du troisième couplet. La partie ‘la 
nuit’ se trouve dans la troisième phrase dans la traduction, et la partie ‘en short’ se trouve dans la première. De 
cette manière, nous avons pu faire une rime avec ‘zwemkleding’ et ‘branding’.  
53 Nous avons généralise ‘quand elles voulaient’ en le traduisant par ‘ze waren vrij’, ce qui contribue à la 
chantabilité (‘wanneer ze wilden’ compte plus de syllabes ; est plus long).  
54 Nous avons supprimé ‘et’ pour arriver au même nombre de syllabes.  
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C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles qui vivaient en secret    Leefden meisjes in het geheim 
C'est à Canary Bay, ouh! Ouh!    In de Kanariebaai, oeh! Oeh! 
Des filles habitaient par milliers    Woonden duizenden jonge vrouwen 
C'est à Canary Bay     In de Kanariebaai55 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
55 Certaines phrases sont plus réussies que d’autres, mais l’ensemble nous rend contente. Particulièrement, la 
traduction ‘ga mee’ pour ‘armées’ est bien trouvée selon nous. Nous sommes aussi contente de la chantabilité 
du TC.  
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4.3 TES YEUX NOIRS 

[Intro]       ZWARTE OGEN  
Viens là, viens avec moi (8x)    Kom hier, kom met me mee 
Viens là       Kom hier 
 
[Refrain] 
Eh ! Viens-là, viens avec moi, ne pars pas sans moi Hé! Kom hier, kom met me mee, ga niet  

zonder mij56 
Oh, oh, oh ! Viens-là, reste-là, ne pars pas sans moi Oh, oh oh ! Kom hier, blijf hier57, ga niet  

zonder mij 
Eh! Tu prends tes vêtements, tu les mets sur toi Hé ! Pak je kleren58, en trek ze aan 
Eh ! Cette nuit dans ce lit t'étais si joli-i-i-i-ie...  Hé! Die nacht, in dat bed, was je zo-o  

za-a-a-acht59 
 
[Couplet] 
Mais qu'est-ce qui brille sur nos regards  Wat glinstert er in onze blik 
Ce sont tes yeux noirs     60Jouw zwarte ogen 
Un corps musclé, des cheveux courts   Een gespierd lichaam en kort haar  
Tu ressembles à un garçon    Je lijkt op een gozer61 
Et je sens ta peau même sans lumière   En ik voel je huid zo elastisch62 
Les serpents sont légendaires    Slangen zijn fantastisch 
 
[Pré-refrain] 
Où vas-tu les yeux noirs     Zwarte ogen je gaat alleen63 
Tu t'en vas vers nulle part    maar je gaat nergens heen   
 
[Refrain] 
Allez ! Viens-là, viens avec moi, ne pars pas sans moi Hé! Kom hier, kom met me mee, ga niet  

                                                           
56 Nous avons traduit cette phrase de sorte que toutes les trois parties (‘viens là’, ‘viens avec moi’ et ‘ne pars 
pas sans moi’) aient le même nombre de syllabes dans la traduction que dans l’original. En chantant, ces parties 
sont séparées, et en les traduisant de cette manière, nous respectons le rythme de la chanson.  
57 ‘Reste-là’ a plus de syllabes que ‘blijf hier’, mais il est parfaitement possible de commencer un peu plus tard 
avec ‘blijf’, de sorte que la pause entre ‘hier’ et ‘blijf’ soit plus longue qu’entre ‘-là’ et ‘reste’. Cela ne nuit pas à 
la chantabilité et au rythme. 
58 Cette partie est un peu moins longue que l’original. Nous pouvions répéter le ‘je’, ce qui serait mieux pour la 
chantabilité, mais ce n’est pas naturel. Nous avons donc choisi d’insérer une pause plus longue entre ‘je’ et 
‘kleren’. 
59 Malheureusement, nous n’avons pas pu faire la rime avec les trois mots, comme le fait le TS (‘nuit’, ‘lit’, ‘joli’). 
Nous pouvions choisir entre faire la rime avec ‘nacht’ ou avec ‘bed’. Pour les deux, les options n’étaient pas 
nombreuses, mais pourtant la rime avec ‘nacht’ et ‘zacht’ nous a plu le plus.  
60 ‘Ce sont’ est supprimé pour des raisons de longueur et, par conséquent, de chantabilité. 
61 ‘Gozer’ a un autre registre que ‘garçon’. Cependant, nous trouvons que ce registre est approprié pour la 
chanson, et en plus ‘gozer’ est plus facile à chanter er respecte plus le son de ‘garçon’ que ‘jongen’.  
62 Cette phrase n’est pas du tout une traduction de l’original. Nous avons pourtant choisi cette phrase, car nous 
pensons que le sens de l’original n’est pas tellement important, et que la phrase a surtout été choisie pour la 
rime. Nous avons donc fait la même chose. En plus, l’adjectif ‘elastisch’ renforce un peu l’idée d’un serpent (ce 
qui revient plusieurs fois dans la chanson (de manière très implicite) ; yeux noirs, ‘même en hiver’).  
63 Traduction libre pour pouvoir faire une rime. Bien que le sens soit aussi important, nous trouvons que la rime 
du pré-refrain l’est encore plus. À cela s’ajoute que ‘je gaat alleen’ montre aussi assez bien le contenu de la 
chanson. 
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zonder mij 
Allez ! Viens-là, reste-là, ne pars plus sans moi  Hé! kom hier, blijf hier, 64niet meer zonder 
mij 
Eh! Tu prends tes vêtements, tu les mets sur toi Hé! Pak je kleren en trek ze aan 
Eh ! Cette nuit dans ce lit tu es si jolie   Hé! die nacht, in dat bed, was je zo-o  

za-a-a-acht 
[Couplet] 
On se reverra tous les jours dès notre retour  we zien65 elkaar elke dag vanaf onze  
       terugkeer 
Prends tes vêtements, tu as froid   pak je kleren, je voelt66 koud aan 
Et mets-les sur toi     en snel67, trek ze aan 
Mais tu cries dans l'eau même en hiver   maar zelfs in de winter ben je er68 
Et brillent tes yeux noirs    glanzen je zwarte ogen 
 
[Pré-refrain] 
Où vas-tu quand tu pars    Waar ga je heen, telkens69  
Dans la rue vers nulle part    Op de weg naar nergens 
 
[Refrain] 
Allez ! Viens-là, viens avec moi, ne pars plus sans moi Hé! kom hier, kom met me mee, niet meer 
zonder mij 
Allez ! Viens-là, reste-là, ne pars plus sans moi  Hé! kom hier, blijf hier, niet meer zonder mij 
Eh ! Cette nuit, dans ce lit, tu es si jolie   Hé, die nacht in dat bed ben je zo zacht 
Eh ! Tu prends tes vêtements, tu les mets sur toi Hé, pak je kleren en trek ze a-a-aan 
Oh, oh…      Oh, oh… 
 
[Refrain] 
Allez ! Viens-là, viens avec moi, ne pars plus sans moi Hé ! Kom hier, kom met me mee, niet meer  

zonder mij 
Eh ! Cette nuit, par ici, t'étais si jolie...   Hé ! Die nacht, onverwacht70, was je zo za-a- 

acht 
 

                                                           
64 ‘Ga’ a été supprimé. Cela fait que la phrase est un peu ‘vague’, mais ici nous préférons cela à une phrase trop 
longue. C’est le refrain, la partie la plus importante de la chanson qui revient plusieurs fois et que l’auditeur 
retiendra et chantera plutôt que les couplets. Il est donc important que le refrain soit facile à chanter.  
65 Nous avons traduit le futur simple par le présent, pour des raisons de longueur. Le résultat risque d’être un 
peu confondant, mais au moins ce choix fait que la chanson soit chantable. 
66 Nous avons changé le sens en ajoutant le verbe ‘aanvoelen’, pour pouvoir faire une rime avec le son [an].  
67 Addition d’un mot qui n’est pas présent dans le TS, car la traduction littérale de la phrase donne un résultat 
qui n’a pas autant de syllabes que le TS.  
68 Cette phrase n’a probablement pas trop d’importance, si ce n’est que pour continuer la comparaison avec le 
serpent. ‘Crier dans l’eau’ n’a pas de sens précis en français. En néerlandais aussi, la phrase ‘schreeuwen in het 
water’ ferait un peu bizarre, c’est une construction vide de sens. Nous ne l’avons donc pas traduite. Vu qu’il 
s’agit surtout du mot ‘hiver’ nous avons gardé ce mot. 
69 De nouveau, nous avons choisi de respecter la rime plutôt que le sens. Nous l’avons fait dans le premier pré-
refrain, donc il faut être conséquent. Pour cette raison, ‘als je vertrekt’ a été remplacé par ‘telkens’. On ne dit 
pas précisément que la femme part plusieurs fois, mais la chanson pourrait être interprétée de cette manière.  
70 Cette phrase est presque pareille à ‘cette nuit, dans ce lit, tu es si jolie’, sauf que ‘par ici’ est (quant au sens) 
moins important que ‘dans ce lit’. Cela nous donne plus de liberté pour respecter le son/la rime qui revient 
trois fois dans la même phrase. Nous l’avons fait en remplaçant ‘par ici’ par ‘onverwacht’ (le sens est 
totalement différent). 
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Viens là, viens avec moi (7x)    Kom hier, kom met me mee71 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
71 Cette traduction a demandé un peu plus de travail que les autres, car nous n’étions pas sûre du sens de la 
chanson. La chanson contient des phrases que nous ne comprenions pas du tout au premier abord, la référence 
au serpent était par exemple un peu vague pour nous. Il s’avère que plus une traduction nous a pris du temps, 
plus artificielle elle devient. De ce fait, nous ne sommes pas particulièrement contente de cette traduction. 
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4.4 3E SEXE 

[Intro]       DERDE SEKSE  
Féminin      Vrouwelijk 
Masculin       Mannelijk 
Masculin      Mannelijk 
Féminin      Vrouwelijk 
 
[Couplet 1]  
Dans la rue des tenues charmantes   Op straat gaan ze mooi gekleed 
Maquillé comme mon fiancé    Make-up zoals mijn aanstaande72 
Garçon, fille l'allure stupéfiante    Man, vrouw ongelooflijk knap73  
Habillé comme ma fiancée    Kleding zoals mijn aanstaande74 
Cheveux longs cheveux blonds colorés   Haren lang75, haren blond gekleurd 
 
Toute nue dans une boîte en fer   Wat een hel alles al bepaald76 
Il est belle, il est beau décrié    Hij is mooi77, hij wordt mooi afgekeurd78 
L'outragé mais j'en ai rien à faire   Diep gekrenkt maar ‘t gaat mij niet aan79 
 

                                                           
72 Dans cette chanson, Indochine joue avec les termes grammaticaux pour les hommes et les femmes. 
Malheureusement, nous ne pouvons pas faire la même chose en néerlandais, puisqu’en néerlandais on ne peut 
pas faire une distinction entre ‘un fiancé’ et ‘une fiancée’. Nous avons donc décidé de supprimer cet aspect 
dans la chanson. C’est une perte de sens, car c’est cet aspect qui est typique de la chanson et du sujet de 
l’androgynie.  
73 ‘Verbluffende houding’ est une construction peu naturelle en néerlandais, en plus elle a trop de syllabes en 
comparaison avec la phrase française. Nous avons donc traduit cette partie de manière libre, tout en gardant à 
peu près le même sens. ‘Allure’ peut être interprétée comme quelque chose de physique ou de mental. Nous 
l’avons interprété comme quelque chose de physique, car tout le couplet parle de l’apparence. 
Malheureusement, nous n’avons pas pu garder la rime.  
74 Une autre traduction possible est ‘verloofde’, mais nous sommes d’opinion que ‘aanstaande’ est mieux 
chantable grâce au fait que le mot contient deux fois la même voyelle.  
75 ‘Haren lang’ au lieu de ‘lange haren’, parce que cela compte moins de syllabes et cela correspond mieux au 
rythme. Nous tenons à noter pourtant que ‘lange haren’ aurait été plus naturel.  
76 Au premier abord nous n’avons pas compris ce qu’on veut dire par ‘boîte en fer’. ‘Boîte’ peut référer à 
beaucoup de choses ; un contenant rigide dans lequel on met des objets/produits, un lieu de travail/une 
entreprise, en argot cela peut référer au lycée/collège ou à la prison, et finalement ‘boîte’ peut signifier une 
discothèque. Sébastien Bataille, qui a écrit le livre Indochine de A à Z, dit que « cette fameuse boîte en fer 
pourrait symboliser le carcan du conditionnement, l'identité des êtres définis par le genre dès leur naissance » 
(Hirou, 2015). Suite à cela, nous avons interprété ce ‘boîte en fer’ comme une sorte de prison ; une fois né, 
notre sexe prescrit déjà comment on doit vivre notre vie. Il n’y a pas beaucoup de liberté, la société nous 
impose certains comportements. ‘En fer’ pourrait être un jeu de mots, des mots avec un double sens. Nous 
avons donc considéré d'utiliser un jeu de mots pareil, par exemple ‘waar alles al gevangen is’, où nous 
référerons aussi à une prison. Cependant, une telle phrase serait trop longue. Nous avons donc choisi d’utiliser 
le mot ‘hel’ et non pas ‘van ijzer’ comme traduction de ‘enfer’, parce que nous pensons que ce sens de 
l’expression est le plus important. Dernièrement, nous avons essayé de faire une rime avec ‘aan’, car il se 
trouve une rime dans le TS à cet endroit aussi. Une option était de faire quelque chose avec ‘kleren uitgedaan’ 
(‘toute nue’), toutefois nous avons donné priorité au sens. 
77 De nouveau, il s’agit ici d’une possibilité de la langue française que la langue néerlandaise n’offre pas. On 
joue avec cet aspect de masculinité et féminité en utilisant ‘belle’ en combinaison avec ‘il’, ce qui n’est pas 
possible grammaticalement. Le néerlandais n’a pas une version masculine ou féminine du mot ‘mooi’, donc 
nous avons dû supprimer ce détail.  
78 ‘Décrier’ signifie ‘bekritiseren’. Nous l’avons traduit par ‘afgekeurd’ au profit de la rime avec ‘gekleurd’.  
79 Dans le TS il y a une rime avec ‘faire’ et ‘fer’. Dans la traduction, nous n’avons pas pu faire une rime 
complète, cependant, les mots ‘bepaald’ et ‘aan’ ont à peu près le même son à la fin : [a].  
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[Pré-refrain] 
J'ai pas envie de la voir nue    Ik hoef haar niet naakt te zien80 
J'ai pas envie de le voir nu    Ik hoef hem niet naakt te zien 
Et j'aime cette fille aux cheveux blonds    Ik hou van die blonde meid81  
Et ce garçon qui pourrait dire non   En van die jongen, zo eigenwijs82 
 
[Refrain 1]  
Hey ! Hey !      Hey! Hey!  
Et on se prend la main     Handen in elkaar83 
Et on se prend la main     Handen in elkaar 
Une fille au masculin     Een mannelijke vrouw84 
Un garçon au féminin     Een vrouwelijke man 
 
[Couplet 2]  
Des visages dans des cheveux d'or   Het gezicht85 omlijst door veel haar86 
Qui... oublient leur vertu    Dat87… het verstand vergeet88 
Mais c'est pas vrai     Het is niet waar 
Qu'ils ont l'air d'un conquistador   ‘t zijn geen veroveraars89 
Asexués une fois dévêtus    Geen geslacht eenmaal uitgekleed 
Qui croire quand on les voit comme ça   Wie geloven als we ze zo zien 
Excitant toutes les petites filles    Sexy volgens jonge meiden 

                                                           
80 On dit littéralement ‘ik heb geen zin om haar naakt te zien’, mais ‘ik hoef haar niet naakt te zien’ revient au 
même, et ce dernier est mieux chantable. 
81 ‘Meisje met blonde haren’ serait trop long, donc nous l’avons paraphrasé comme ‘blonde meid’. 
82 Nous croyons que ‘garçon qui pourrait dire non’ est une manière pour référer à la caractéristique têtue, c’est 
pour cette raison que nous l’avons traduit par ‘eigenwijs’. En plus, ‘eigenwijs’ a le même son que ‘meid’, [Ɛi].  
83 ‘Handen in elkaar’ respecte à peu près le son de l’original et aussi le sens est reproduit. Nous avons supprimé 
‘et’ au profit de la chantabilité.  
84 Tandis que ‘fille’ veut dire ‘meisje’, nous l’avons traduit par ‘vrouw’, pour être consistante avec la phrase 
suivante. ‘Een vrouwelijke jongen’ a trop de syllabes, donc nous avons remplacé ‘jongen’ par ‘man’, la 
conséquence en est que ‘meisje’ doit aussi être remplacé par ‘vrouw’. En plus, en utilisant ‘meisje’ et ‘jongen’ 
nous devrions utiliser ‘vrouwelijk’ et ‘mannelijke’, ce dernier avec –e. Aussi pour la forme il est donc plus beau 
d’utiliser ‘vrouw’ et ‘man’.   
85 Dans le TS ‘visage’ est au pluriel. Nous croyons par contre qu’il s’agit d’une généralité, dans ce cas-là il est 
plus naturel de dire ‘het gezicht’ en néerlandais.  
86 De nouveau, nous avons traduit notre interprétation du TS ; nous avons interprété ‘un visage dans des 
cheveux d’or’ comme la fille a beaucoup de cheveux. Nous l’avons donc traduit par ‘veel haar’. La partie ‘d’or’ a 
été supprimée, car il n’y avait plus de place (quant à la longueur et au nombre de syllabes) dans la phrase et 
selon nous, cette partie est déjà évidente.  
87 ‘Qui’ renvoie à ‘des visages’ et donc aux filles, ce sont les filles qui ne sont plus chastes. Dans la traduction, le 
mot ‘dat’ réfère à ‘gezicht’, mais en combinaison avec la partie ‘het verstand vergeet’ il n’est pas très évident 
qu’on parle toujours des filles. Nous l’avons pris pour acquis.  
88 ‘Oublier le vertu’ veut dire que les filles abandonnent le stéréotype féminin d’être innocentes. En français, il 
est possible de le dire en peu de syllabes, en néerlandais cela est plus difficile. Nous avons traduit cette partie 
donc très librement. Nous avons gardé la partie ‘oublier’ (avantage supplémentaire : ‘vergeet’ rime avec 
‘uitgekleed’), et par ‘het verstand vergeten’ nous avons voulu dire qu’elles se défont de leur responsabilité de 
faire à ce qu’on s’attend pour les filles.  
89 ‘Conquistador’ traduit en néerlandais donne exactement le même mot. Cependant, ce n’est pas un mot très 
connu dont tous les Néerlandais connaissent le sens. Toutefois, il en va de même pour les Français. Nous avions 
donc parfaitement pu le traduire par ‘conquistador’, aussi vu que ce mot est un élément du style et du registre. 
Au profit de la clarté et de la rime (avec ‘haar’ et ‘waar’) nous avons quand même décidé de le traduire par 
‘veroveraar’. Selon nous, ce mot répond à l’intention d’Indochine ; les androgynes ne sont pas des séducteurs.  
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Pourquoi on n'y croit plus comme ça   Waarom g’loven we-er niet in 
Isolé dans un corps presqu'il    Gevangen in mannenlijfen90 
 
[Pré-refrain] 
J’ai pas envie de le voir…    Ik hoef hem niet te zien 
J’ai pas envie de le voir nu    Ik hoef hem niet naakt te zien 
J’ai pas envie de la voir…    Ik hoef haar niet te zien 
J’ai pas envie de le voir nu    Ik hoef hem niet naakt te zien 
 
[Refrain 2]  
Et on se prend la main     Handen in elkaar 
Et on se prend la main     Handen in elkaar 
Des garçons au féminin     Een mannelijke vrouw91 
Des filles au masculin     Een vrouwelijke man 
 
[Couplet 3]  
Des robes longues pour tous les garçons  Lange jurken voor de jongens 
Habillés comme ma fiancée    Kleding zoals mijn aanstaande 
Pour des filles sans contrefaçons   Voor echte meisjes geen namaak92 
Maquillées comme mon fiancé    Make-up zoals mijn aanstaande 
Le grand choc pour les plus vicieux   Een grote schok voor verdorvenen 
C'est bientôt la chasse aux sorcières   Ze houden snel heksenjachten 
Ambiguë jusqu'au fond des yeux   Tot in de ogen twee geslachten93 
Le retour de Jupiter     De terugkeer van Jupiter94 
 
[Pré-refrain]  
Et j'aime cette fille aux cheveux longs   Ik hou van die meid met lang haar  
Et ce garçon qui pourrait dire non   En die eigenwijze jongen daar95 
J'ai pas envie de la voir nue    Ik hoef haar niet naakt te zien 
J'ai pas envie de le voir nu    Ik hoef hem niet naakt te zien 
[Refrain 2] 2x96 

                                                           
90 Rime approximative avec ‘meiden’, ce qui est en effet aussi le cas dans le TS (‘filles’ et ‘il’).  
91 Contrairement au refrain précédent, les mots ‘fille’ et ‘garçon’ sont au pluriel dans ce refrain-ci. La langue 
française peut le faire sans ajouter des syllabes, ceci n’est pas possible en néerlandais. Vu que c’est le refrain, 
nous avons choisi de ne le pas changer, et de garder les mots au singulier. 
92 Nous étions incertaine de qu’Indochine veut dire par ‘filles sans contrefaçons’. Si nous cherchons ces trois 
mots sur Google, nous trouvons une chanson de Mylène Farmer qui s’appelle Sans contrefaçon, et 
apparemment la chanteuse se sent androgyne elle-même. Cette idée d’être entre deux sexes était son 
inspiration pour cette chanson (Mylène.net, s.d.). Il n’est pourtant pas possible qu’Indochine réfère à la 
chanson de Farmer, car 3e sexe était sorti trois ans plus tôt. Nous avons aussi trouvé un article sur liberation.fr, 
intitulé ‘Sans contrefaçon, je suis fille et garçon’ (juillet 2015), donc apparemment ce ‘sans contrefaçon’ est lié 
à l’androgynie. Bien que notre traduction soit moins forte que l’original, nous espérons que ‘geen namaak’ a un 
tout petit peu le même effet. 
93 Dans cette phrase, ‘ambiguë’ réfère aux deux sexes, nous l’avons donc traduit par ‘twee geslachten’ pour 
pouvoir faire une rime avec ‘heksenjachten’.  
94 Jupiter a un sens symbolique, qui réfère entre autres à la fidélité et la modestie, mais aussi à la masculinité. 
Ce sens symbolique est pareil pour les Néerlandais.  
95 Ajout d’un mot qui n’est pas présent dans le TS pour des raisons de rime.  
96 Le défi de cette chanson était dans les termes masculins et féminins et le fait que la grammaire a été adaptée 
à cela, ce qui n’est pas possible en néerlandais. Par conséquent, il est question d’une perte de sens, ce qui est 
dommage, car ceci est la force de la chanson. Nous sommes contente de la traduction du refrain et de la 
trouvaille ‘handen in elkaar’.  
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4.5 3 NUITS PAR SEMAINE 

[Refrain 1]      3 NACHTEN PER WEEK 
Mais 3 nuits par semaine    Maar drie nachten per week 
C'est sa peau contre ma peau    Haar huid tegen die van mij97 
Et je suis avec elle     En ben ik met haar 
Et 3 nuits par semaine mais bon dieu, qu'elle est belle En drie nachten per week, mijn God, wat is ze 
mooi98 
 
[Couplet 1] 
C'est dans la nuit de Rebecca    In de nacht van Rebecca99 
Que la légende partira     Valt de legende uit elkaar100 
Et aujourd'hui pour une troisième fois   Vandaag besloot101 ze voor de derde keer 
Elle décidait de sa première fois   Ze besloot over haar eerste keer 
C'est avec lui qu'elle le voulait    Dat ze het met hem wou102 
Qu'elle désirait à ce qu'il l'aimait   Ze wil103 dat hij van haar haar houdt 
Et puis avec cet homme qui rit    En dan met die man die lacht 
Celui pour qui elle a choisi    Dat is hoe ze het had bedacht104 
Dans la chambre au pied du fleuve   In het bed105, bij de rivier106 
La ville endormie les laisse seuls   De slapende stad ver van hier107 

                                                           
97 Nous avons supprimé quelques parties moins importantes, comme ‘c’est’ et ‘ma peau’, car autrement la 
phrase serait trop longue.  
98 Dans le TS les mots ‘elle’ et ‘belle’ riment. Nous n’avons pas pu trouver une belle rime pour la traduction. En 
plus, nous sommes d’opinion que le contenu et le naturel sont plus importants que la rime dans ce cas-ci.  
99 Nous ne sommes pas sûre si ‘Rebecca’ a un sens particulier ici. En tout cas, nous avons tout simplement 
gardé le nom, qui est aussi assez courant aux Pays-Bas. En plus, nous respectons le son en utilisant le même 
mot à la fin de la phrase.  
100 Cette phrase peut être interprétée de plusieurs manières. Soit la légende de ‘l’amour unique’, car l’homme 
et la femme sont en train de tromper leur partenaire, soit la légende de la première fois. En la traduisant de 
cette manière, nous gardons cette ambiguïté. Nous préférons la construction ‘een legende die uiteenvalt’, mais 
nous avons choisi ‘uit elkaar vallen’ au profit de la rime (qui n’est pourtant pas une rime parfaite). 
101 Le mot ‘décider’ a été introduit une phrase plus tôt dans la traduction que dans l’original. Nous sommes 
d’opinion que la phrase est plus naturelle avec ce mot ‘besloot’ dedans. De plus, de cette manière la phrase va 
aussi mieux avec le rythme. La traduction a plus de syllabes, mais cela ne gêne pas trop, car on peut facilement 
chanter ‘voor de derde keer’ assez vite, sans que cela nuise à la clarté. 
102 Notre première traduction était ‘dat ze het wilde met hem’, ici ‘met hem’ est mis en évidence, ce qu’on fait 
aussi dans le TS. Cependant, nous avons adapté la phrase au bénéfice de la rime avec la phrase prochaine. Cela 
a impliqué aussi l’utilisation de ‘wou’ au lieu de ‘wilde’. Les deux sont possibles, mais ‘wilde’ est un peu plus 
formel.  
103 Le temps du verbe a été changé. Nous avons voulu faire une rime (approximative) avec ‘wou’ et ‘houdt’. 
‘Houdt’ est au présent, et ne peut pas être combiné avec ‘wilde/wou’ au passé.  
104 Le sens de la phrase dans de TC n’est pas exactement pareil au sens de la phrase dans le TS. L’idée est 
cependant comparable et de cette manière la phrase rime avec la phrase précédente.   
105 Si on dit ‘chambre’ en français, on sait qu’il s’agit de la chambre à coucher. Cette signification n’est pas 
pareille en néerlandais. Le mot ‘slaapkamer’ serait trop long, donc nous avons choisi d’utiliser le mot ‘bed’.  
106 Pour la même raison (longueur) nous avons supprimé ‘aan de voet van’.  
107 Cette phrase n’est pas tout à fait correcte pour ce qui est de son sens, comparé au TS. La traduction fait 
l’impression qu’ils ne sont pas en ville, tandis que le TS dit le contraire. L’idée derrière est toutefois la même ; 
les deux ne sont pas dérangés par (les bruits de) la ville. 
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Et sous la chaleur et sans un bruit   In de hitte, geen enkel geluid108  
Ils rattraperont de la nuit, la nuit, la nuit  Halen ze de nachten in109, die nacht, die  

nacht110 
 
[Refrain 1] 
 
[Refrain 2] 
Mais 3 nuits par semaine    Maar drie nachten per week 
C'est son corps contre ma corps   Haar lichaam111 tegen ‘t mijne 
C'est nos corps qui s'enchaînent   We verstrengelen112  
Et 3 nuits par semaine mais bon dieu, qu'elle est belle En drie nachten per week, mijn God wat is ze 
mooi 
 
[Couplet 2] 
A bout de souffle comme une sirène   Buiten adem als een zeemeermin 
Elle voit son corps qui se réveille   Ontwaakt haar lichaam, ademt in113  
Elle arrachait tous ses vêtements   Al haar kleren van haar huid114 
Par quelques gestes élégants    ‘t Ziet er zo elegant uit115 
Il posa ses mains sur elle a rougi   Zijn handen op, ze werd rood 
Il a tout voulu et on l'a puni    Hij wilde teveel, werd gestraft116  
Elle caressa en douceur     Ze streelde heel zachtjes aan 
Comme pour oublier sa douleur   Om de pijn te doen weggaan117 
Et il l'a prise dans ses bras    Hij nam haar in de armen 

                                                           
108 Malheureusement, nous n’avons pas pu trouver une phrase qui rime avec le mot ‘nacht’ de la phrase 
prochaine. Ceci est surtout dommage parce que toutes les autres phrases adoptent le même schéma de rime 
que l’original. Nous ne sommes donc pas conséquente quant à cette phrase spécifique. 
109 Phrase ambiguë : est-ce qu’ils rattrapent les nuits qu’ils ne pouvaient pas être ensemble, car ils étaient avec 
leur ‘vrai partenaire’, ou est-ce qu’ils rattrapent toutes les nuits de leur vie qu’ils n’étaient pas ensemble (vu 
que cette fois est la première fois) ? Cette ambiguïté a été préservée dans la traduction. 
110 À la fin de chaque couplet on répète le mot ‘nuit’, nous avons voulu le faire dans la traduction aussi. Nous 
avons adapté la phrase pour pouvoir le faire. Le résultat est qu’elle n’est pas très naturelle, mais cela était 
moins important pour nous dans ce contexte. 
111 La chanson a deux refrains différents : dans l’un on utilise le mot ‘peau’ et l’autre utilise le mot ‘corps’. Le 
problème est que les traductions de ces mots (‘huid’ et ‘lichaam’) ne comptent pas le même nombre de 
syllabes, et on ne peut donc pas tout simplement remplacer l’un par l’autre. Nous avions deux options : soit ne 
pas utiliser deux refrains différents, soit changer la phrase de manière qu’on puisse utiliser le mot dissyllabique 
‘lichaam’. Tenant compte de la phrase suivante, nous avons choisi la deuxième option (des peaux ne peuvent 
pas s’enchaîner). ‘Tegen die van mij’ a été changé en ‘tegen ‘t mijne’, car contrairement à la première, il est 
possible de prononcer la deuxième en quatre syllabes. 
112 ‘Verstrengelen’ est un mot assez long. Pour pouvoir l’utiliser, nous avons dû supprimer une grande partie de 
la phrase originale.  
113 Nous avons ajouté ‘ademt in’ pour pouvoir faire la rime et pour la longueur de la phrase. Nous avons choisi 
‘ademt in’, car cela fait un lien avec la phrase précédente. Cette une belle opposition selon nous ; la femme, 
elle est à bout de souffle, mais son corps est en ‘pleine vie’. 
114 Nous avons paraphrasé ‘kleren uittrekken’ par ‘kleren van haar huid’, car cela nous donne la possibilité de 
faire une rime avec ‘uit’. 
115 La traduction littérale ‘met enkele elegante gebaren’ est beaucoup trop longue. Nous avons donc traduit la 
phrase librement, en gardant le mot ‘élégant’.  
116 Malheureusement, nous n’avons pas pu faire une rime ici. Cela n’est pas conséquent avec le reste du refrain 
(toutes les autres phrases riment). Nous avons considéré d’enlever le mot ‘punir’, mais les phrases suivantes 
(caresser en douceur, oublier sa douleur) sont en relation avec cette ‘punition’.  
117 ‘Weggaan’ au lieu de ‘vergeten’, pour faire une rime. 
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Car elle avait un peu froid    Om haar op te warmen118 
À cet instant et à chaque fois    Op dat moment, en elke keer weer 
Elle voudra le revoir au moins 3 nuits, 3 nuits, 3 nuits Wilde ze hem tenminste 3 nachten, 3 
nachten, 3 nachten119 
 
[Refrain 1] 
[Refrain 2] 
 
[Couplet 3] 
C'est dans la nuit de Rebecca    In de nacht van Rebacca 
Que la légende partira     Valt de legende uit elkaar 
À cet instant et à chaque fois    Op dat moment, en elke keer weer 
Elle voudra le revoir au moins 3 nuits   Wilde ze hem tenminste drie nachten 
À cet instant et à chaque fois    Op dat moment en elke keer weer 
Ils se donnèrent rendez-vous 3 nuits, 3 nuits  Spraken ze drie nachten af, drie nachten 
 
[Refrain 1] 
[Refrain 2]120 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
118 Cette phrase n’a pas été traduite littéralement, mais l’idée derrière est quand même exactement pareille. 
‘Opwarmen’ est le remède contre le froid. 
119 Il n’y a plus de place pour le mot ‘revoir’, nous l’avons donc supprimé, car selon nous ce mot n’est pas 
essentiel.  
120 Mis à part une ou deux phrases, nous sommes contente de cette traduction. Le refrain n’était pas difficile à 
traduire car il ne contient pas de rime, en plus nous avons pu garder le sens et le rythme. Nous sommes 
contente de la trouvaille ‘hij nam haar in de armen om haar op te warmen’.  
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4.6 J’AI DEMANDE A LA LUNE 

[Couplet 1]      IK HEB AAN DE MAAN GEVRAAGD  
J'ai demandé à la lune     Ik heb het aan de maan gevraagd  
Et le soleil ne le sait pas     En de zon wist er niet van 
Je lui ai montré mes brûlures    Ik liet haar mijn verbrandingen121 zien 
Et la lune s'est moquée de moi    En de maan bespotte me 
Et comme le ciel n'avait pas fière allure   En omdat de lucht niets goeds122  
       voorspelde123 
Et que je ne guérissais pas    En omdat ik niet genas 
Je me suis dit quelle infortune    Vond ik dat ik maar pech had124 
Et la lune s'est moquée de moi    En de maan bespotte me 
 
[Refrain] 
J'ai demandé à la lune     Ik heb aan de maan gevraagd 
Si tu voulais encore de moi    Of je mij nog wel wilde 
Elle m'a dit : "j'ai pas l'habitude    Ze zei125 : “ik ben het niet gewend126 
De m'occuper des cas comme ça"   Om hiermee bezig te zijn127”  
Et toi et moi      En jij en ik 
On était tellement sûr     We wisten het zo zeker128  
Et on se disait quelques fois    En we zeiden elkaar soms 
Que c'était juste une aventure    Dat het maar een avontuur was 
Et que ça ne durerait pas    Dat het niet lang zou duren129 

                                                           
121 ‘Verbrandingen’ n’est pas un mot facilement chantable, mais il est mieux chantable que ‘brandwonden’. Le 
mot est assez important pour le contenu (il y a un lien entre ‘lune’ et ‘soleil’ et entre ‘soleil’ et ‘brûlure’), donc 
ce n’était pas une option de le supprimer.   
122 ‘Niets goeds’ ne sonne pas beau parce qu’on entend deux fois le [s] à la fin. Ce n’est même pas facilement 
chantable. Cependant, nous ne voyons pas d’autres options. ‘Niet goeds’ ou ‘niets goed’ ne signifie rien, et 
‘slecht voorspelde’ est un peu bizarre aussi.  
123 ‘Avoir fière allure’ veut dire ‘être beau’ ou ‘être plein d’élégance, de majesté, de noblesse’ (Larousse, 2017). 
On parle de la lune et du soleil, lié au ciel. Nous avons interprété cette ‘fière allure’ comme si le soleil et la lune 
se retournent contre lui, le chanteur. Le ciel se présente mal, n’est pas de bon augure.  
124 La signification de cette phrase n’était pas très claire pour nous. Par conséquent, nous ne sommes pas très 
contente de la traduction. Peut-être que le mot ‘infortune’ a surtout été choisi pour le son (dans le deuxième 
refrain on trouve le mot ‘aventure’ au même endroit, les deux se ressemblent beaucoup). Nous avons essayé 
de trouver un équivalent néerlandais, mais nous avons dû chercher trop loin, le résultat n’aurait pas été 
naturel. En plus, la comparaison est peut-être trop cherchée, vu qu’il y a beaucoup de distance entre les mots 
et il est possible que leur son comparable soit accidentel.  
125 Comparé à ‘elle m’a dit’, ‘ze zei’ a une syllabe trop peu. Ceci n’est pourtant pas grave, car ‘elle m’a dit’ est 
prononcé très rapidement, et le [i] de ‘dit’ n’est pas du tout rallongé. ‘Zei’ par contre, peut facilement et 
naturellement être rallongé.  
126 Tout comme ‘habitude’ ‘gewend’ peut être rallongé. Pour cette raison, nous avons choisi ce mot et nous 
l’avons placé au même endroit ; à la fin de la phrase.  
127 Il est très facile de chanter cette phrase au même rythme que l’original.  
128 Une autre traduction possible était ‘we waren er zo zeker van’, mais nous avons choisi ‘we wisten het zo 
zeker’, car le nombre de syllabes du dernier correspond au nombre de syllabes de l’original.  
129 Une autre option était ‘dat het niet blijvend zou zijn’. Nous avons choisi le verbe ‘duren’, car ce mot forme 
une rime approximative avec le mot ‘avontuur’. 
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[Couplet 2] 
Je n'ai pas grand chose à te dire   niet veel wat we elkaar zeiden130 
Et pas grand chose pour te faire rire   ‘k heb niets om je te verblijden 
Car j'imagine toujours le pire    Want ik ben een chagrijn 
Et le meilleur me fait souffrir    En het beste doet me pijn 
 
[Refrain]131 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
130 Chaque mot dans ce couplet rime par le même son [ir]. Nous avons voulu faire la même chose dans la 
traduction. Le son [Ɛi] s’est imposé. Ceci a influencé nos choix pour les mots et par conséquent aussi le sens et 
la construction des phrases ont changé un peu. 
131 Nous sommes satisfaite de la traduction du deuxième couplet, car, bien que les phrases ne riment pas 
toutes les quatre, elle contiennent quand même toutes le son [Ɛi]. Quant à l’ensemble, nous sommes assez 
contente du transfert du sens, car toutes les trois interprétions dont nous avons parlé dans la section 3.2 se 
trouvent aussi dans la traduction. 
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4.7 LE GRAND SECRET 

 
[Couplet/refrain 1] (femme)    HET GROTE GEHEIM132 
Laisse-moi être comme toi    Laat me zijn zoals jij bent 
Laisse-moi être toi     Laat me jou zijn 
Laisse-moi être ton sang    Laat me jouw bloed zijn 
Laisse-moi un peu de temps    Geef me wel wat tijd133 
 
(homme) 
Je rougirai quand je te verrai    Ik zal blozen als ik jou zie 
Et quand je te parlerai     En als ik met je praat 
Mais quand les lumières seront éteintes  Maar wanneer de lampen134 uit zijn 
Je te dirigerai sans crainte    Zal ik de leider zijn 
 
[Couplet/refrain 2] (femme)  
Laisse-moi faire comme un garçon   Laat me als man verdergaan135 
Laisse-moi cette illusion    Laat me in die waan 
Laisse-moi être ton roi     Laat me jouw heerser136 zijn 
Laisse-moi le faire comme toi    Laat ‘t me doen als137 jij 
 
(homme) 
Je te montrerai      Ik zal laten zien 
Comment on fait     Hoe we het doen 
Et puis je te remplacerai    En dan neem ik je plaats over 
Je ferai comme une fille qui se défend   Ik zal me verweren138 zoals een vrouw 
Une fille qui perd son sang    Een vrouw die geen controle houdt139 
 
[Pont] (ensemble)  
Mais si un jour      Maar als je op een dag 
Tu devais t'en aller     Moet weggaan 
Est-ce que tu pourrais bien m'emporter ?  Wil je me dan wel meenemen ? 
Mais si un jour       Maar als je op een dag 

                                                           
132 Traduction littérale. Le mot ‘secret’ ne revient pas dans les paroles. La question est alors ‘quel est ce grand 
secret’ ? 
133 La rime ici n’est pas parfaite, tandis que les mots ‘sang’ et ‘temps’ riment bien, par contre il se trouve de la 
rime intérieure dans la version néerlandaise, et nous nous en contentons. 
134 ‘Wanneer het licht uit is’ est plus naturel, mais nous avions besoin d’un nom au pluriel pour pouvoir utiliser 
le verbe ‘zijn’, qui rime (approximativement) avec ‘tijd’.  
135 Nous avions traduit ‘laisse-moi cette illusion’ par ‘laat me in die waan’, et ensuite nous avons dû trouver un 
mot qui rime à ‘waan’. Le résultat (‘verdergaan’) n’est pas très naturel, mais nous le trouvons acceptable. 
136 Nous traduirons ‘roi’ plutôt par ‘koning’, mais dans ce contexte nous trouvons que ‘heerser’ est plus logique 
que ‘koning’. Le lien entre ‘heerser’ et ‘leider’ (dans le deuxième couplet/refrain) est aussi un peu plus étroit 
selon nous. En plus, ‘koning’ est un peu plus difficile à chanter. 
137 Nous préférons le mot ‘zoals’, mais cela serait trop long. Pour la même raison ‘het’ a été raccourci. 
138 D’abord nous avions mis ‘verdedigen’, mais ‘verweren’ est plus facile à chanter.  
139 Cette traduction est une interprétation libre. Nous n’avions aucune idée de ce qu’on veut dire par ‘perdre 
son sang’, donc voilà notre solution.  
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Tu pouvais tout quitter     Alles verlaat140 
Est-ce que tu pourrais garder notre secret ?  Wil je dan ons geheim bewaren141 ? 
 
[Couplet/refrain 4] (femme)  
Laisse-moi être ta croix     Laat me jouw kruis dragen142 
Laisse-moi essayer     Laat het me proberen 
Laisse-moi être juste toi    Laat me gewoon jou143 zijn 
Laisse-moi être comme toi    Laat me zijn als144 jij 
 
(homme) 
Je te laisserai trouver la voie    Ik laat je de weg zoeken145 
Et puis je penserai comme toi    En daarna zal ik je volgen 
Comme une fille qui voudra prendre son temps  Als een vrouw die haar tijd neemt 
Comme si c'était la dernière fois   Alsof het de laatste keer is 
 
[Couplet/refrain 5] (ensemble) 
Si tu devais un soir     Als je een avond146 
Est-ce que tu m'emmènerais ?    Zou je me meenemen ? 
Mais t'envoler sans moi     Er vandoor gaan zonder mij 
Est-ce que tu m'emmèneras ?    Zal je me meenemen? 
 
[Fin] (ensemble)  
Mais si un jour      Maar als we op een dag 
On pouvait s'en aller     Konden weggaan 

                                                           
140 Nous préférons ‘alles achterlaten’ comme traduction pour ‘tout quitter’, malheureusement cela est trop 
long, donc nous avons pris le mot ‘verlaten’.  
141 L’ordre de cette phrase va très bien avec le rythme, car on a inséré une pause entre ‘garder’ et ‘notre’, et 
bien que ‘bewaren’ n’ait pas autant de syllabes que ‘notre secret’, le mot est facilement chantable, aussi quant 
à la tenue du ton de la dernière syllabe. 
142 ‘Zijn kruis dragen’ est une expression qui signifie que tout le monde est responsable de ses propres actions. 
L’équivalent français est ‘porter sa croix’. Ce n’est pas exactement ce qu’on dit dans les paroles, mais nous 
pensons quand même que c’est cela ce qu’on veut dire. Tout d’abord nous l’avions traduit par ‘laat me jouw 
schuld dragen’, mais ceci est une interprétation/explication, et l’effet du TC ne serait pas le même que celui du 
TS. Nous avons donc choisi d’utiliser l’expression. 
143 Dans l’original, ‘juste’ est accentué. Dans la version néerlandaise, c’est le mot ‘jou’ qui se trouve dans la 
même position dans la musique. En néerlandais, c’est donc ‘jou’ qui est accentué. ‘Juste’ et ‘jou’ ont un peu le 
même son et le même nombre de syllabes. C’est pour cela que nous avons choisi de traduire la phrase de cette 
manière-ci.  
144 La phrase ‘laisse-moi le faire comme toi’ du deuxième couplet/refrain ressemble à cette phrase. Par 
conséquent la traduction des deux phrases devrait se ressembler aussi. Tandis que ‘zoals’ va bien avec le 
rythme ici, nous trouvons qu’il est important d’être conséquent dans les paroles d’une chanson, sinon 
l’écouteur pourrait se perdre et avoir plus de difficulté à retenir les paroles.  
145 Selon le dictionnaire Van Dale, ‘zoeken’ n’est pas une traduction de ‘trouver’. Cependant, nous trouvons que 
‘zoeken’ reflète mieux l’idée qu’on veut exprimer, à savoir ; la femme prend la tête, elle cherche la voie. 
‘Vinden’ suggère que quelqu’un avant lui a déjà découvert la voie. ‘Vinden’ nuira donc à cette idée de 
l’autonomie de la femme. 
146 Les six syllabes de l’original ne nous donnent pas beaucoup de liberté pour traduire cette phrase, surtout vu 
que nous avons déjà besoin des mots ‘als je op…’. Cette phrase se répète plusieurs fois, et nous avons tout le 
temps utilisé la construction avec ‘als je op…’. On chante par exemple ‘mais si un jour’. Cette phrase avec ‘nuit’ 
s’oppose donc à la phrase avec ‘jour’. En plus, ‘si tu devais un soir’ semble être une phrase qui n’est pas finie. 
Idéalement, nous avons voulu créer le même effet dans la traduction, mais cela n’était pas possible. Nous 
aurions pu le faire avec le mot ‘op’, mais ‘op een nacht’ n’est pas très naturel, et ‘op een avond’ a trop de 
syllabes. Nous nous sommes donc contentée de l’alternative.  
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On pourrait bien enfin s'emmener   Zouden we eindelijk samen gaan147 
Mais si un jour on pouvait    Maar als we op een dag 
Se quitter      Vertrekken148 
On pourrait bien enfin     Konden we elkaar weer 
Se retrouver      Ontdekken149 150 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
147 ‘Elkaar meenemen’ serait trop long, nous l’avons donc paraphrasé en ‘samen gaan’, c’est à peu près la 
même idée. Au moins, le résultat est pareil.  
148 ‘Afscheid nemen’ a trop de syllabes. ‘Vertrekken’, ne va pas vraiment avec le sens de la chanson, mais nous 
l’avons choisi quand même, car le mot a exactement le nombre de syllabes requis, et nous pouvons faire une 
rime avec.  
149 Dans cette partie de la chanson, il s’agit du besoin d’être séparé pour enfin pouvoir s’apprécier encore plus. 
Le dictionnaire ne donne pas le verbe ‘ontdekken’ comme traduction de ‘se retrouver’, par contre, on peut 
interprèter les dernières phrases de l’original de cette manière-là, de sorte que la traduction ‘ontdekken’ est 
parfaitement appropriée.  
150 Personnellement, cette chanson n’est pas notre favorite, par conséquent nous n’aimons pas trop sa 
traduction non plus. La traduction n’était pas facile et a pris relativement beaucoup de temps. La rime est assez 
pauvre et nous n’avons pas toujours pu réaliser une rime là où il y en a une dans le TS. Par contre, nous ne 
sommes pas mécontente du transfert de la forme et du sens.  
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4.8 COLLEGE BOY 

      COLLEGE BOY151 
J'apprends d'ici que ma vie ne sera pas facile Ik leer hier dat leven niet makkelijk is   
Chez les gens     met anderen152 
Je serai trop différent pour leur vie si   Ik ben te anders voor het zo rustige leven 
tranquille 
Pour ces gens     van153 die anderen154 
I want to see you    I want to see you155 
 
J'aime pourtant tout leur beau monde  Ik hou wel van hun wereld156 
Mais leur monde ne m'aime pas, c'est   Maar hun wereld niet van mij, ’t is hoe ‘t is 
comme ça 
Et souvent j'ai de la peine quand j'entends  En ik ben vaak verdrietig als ik hoor wat ze zeggen  
tout ce qu'ils disent derrière moi  Achter m’n rug om 
Mais moi j'ai le droit quand tu te réveilleras Maar ik157, ik heb het recht158 om als je wakker wordt  
Oui, j'ai le droit     Ja, ‘k heb het recht 
De te faire ça quand tu te réveilleras  Je wat aan te doen als je wakker wordt 
 
Le droit d'ouvrir tes jambes   ‘t recht je benen te spreiden159 
Quand tu te réveilleras    Als je wakker wordt 
Oui, j'aime ça     Ja, ‘k vind ‘t fijn 
Le goût du lait sur ta peau, j'ai le droit  De smaak van melk op je huid, ik heb ‘t recht 
 
Là oui nous sommes en vie   Kijk, ja we zijn verstandig160  
Comme tous ceux de nos âges   Als leeftijdsgenoten 

                                                           
151 Maintien du titre anglais, pour respecter le registre et l’idée de l’album ; plusieurs pays qui ont été 
rassemblés dans une ville. Des chansons qui ont des titres en anglais renforcent cette idée. 
152 La traduction de ‘gens’ est en fait ‘mensen’. Cette partie revient trois fois dans la chanson, et tout le temps 
on rallonge la dernière partie du mot. Nous sommes d’opinion que ce rallongement sonne mieux avec le mot 
‘anderen’. En plus, nous avons l’idée que ‘anderen’ reflète mieux ce qu’on veut exprimer ; il ne s’agit pas des 
gens ‘normaux’, mais d’autres gens, qui sont différents que le conteur.  
153 L’ordre français n’est pas très logique. Nous avons choisi de changer un peu le sens de la phrase 
néerlandaise, pour la rendre plus logique. En traduisant la phrase par ‘ik ben te anders voor het zo rustige leven 
voor die anderen’, nous aurions respecté le sens, mais le résultat/la traduction serait pas du tout naturel(le). 
L’auditeur pourrait remarquer plus facilement que le texte n’est pas un texte d’origine néerlandaise. Pour nous 
il est important d’éviter cela.  
154 La traduction a plus de syllabes que le TS, mais cela ne nuit pas à la chantabilité. Vu que ‘gens’ est rallongé, 
nous avons la possibilité d’ajouter une syllabe. 
155 Nous avons choisi de ne pas traduire cette phrase anglaise. Ainsi respectons-nous le registre. En plus, cette 
phrase spécifique peut être interprétée librement, si nous ne la traduisions pas, nous garderions cette 
interprétation libre. 
156 Nous avons supprimé le mot ‘beau’, car sinon la phrase serait trop longue. Nous aurions pu supprimer ‘wel’ 
aussi, mais nous trouvons que l’opposition (il aime leur monde, mais leur monde ne l’aime pas) est plus 
importante ici. 
157 Nous aurions pu remplacer ‘ik’ par ‘echt’ pour respecter le son (‘moi’ rime avec ‘droit’ et ‘echt’ rime avec 
‘recht’), mais selon nous, le sens est plus important ici ; on met l’accent sur le ‘moi’, le garçon qui harcèle. 
158 Cette phrase, ‘j’ai le droit’ résume toute l’histoire de la chanson. Les garçons qui enquiquinent pensent être 
le maître du monde, et qu’ils valent mieux que tous les autres gens.  
159 Nous pensons que cette phrase est une allusion au viol, mais on le dit de manière implicite. La traduction ‘je 
benen te spreiden’ a le même effet. 
160 De nouveau, nous avons dû choisir entre respecter le son/la rime, ou respecter le sens. Nous avons choisi 
pour le premier, car la même rime (‘vie’-‘bruit’) revient un couplet plus tard (‘bruit’-‘fruit’-‘vie’), et nous 
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Oui nous sommes le bruit   Ja, we zijn opstandig161  
Comme des garçons en colère   Als boze jongetjes 
 
Je comprends qu'ici c'est dur d'être si   Ik begrijp dat het moeilijk is om anders te zijn 
différent pour ces gens    dan die anderen162  
Quand je serai sûr de moi   Als ik zelfverzekerd ben 
Un petit peu moins fragile, ça ira  ‘n beetje minder kwetsbaar, zal ‘t gaan 
I want to see you    I want to see you 
 
Là oui, nous sommes le bruit   Ja hier zijn we opstandig 
Comme un cerf en colère   Als een boze stier163 
Oui, nous sommes le fruit   Ja we zijn losbandig164  
Comme des filles en colère   Als boze meisjes 
Tu me donnes ta vie    Jij geeft je leven165 
Et nous traverserons les ciels   We kunnen de wereld aan166 
 
[Pont] 
J'ai le droit à tous les endroits   Ik heb het recht, ik heb het terecht167 
De te faire ça, à tous les endroits  Om je dat te doen, ik doe het oprecht168 

                                                           
voulions garder cet effet. Le mot ‘verstandig’ ne semble pas approprié ici, mais nous l’avons choisi quand 
même, car plus tard nous disons ‘opstandig’. Les deux ne vont pas ensemble, et cela ridiculise le comportement 
des garçons, ce qui, selon nous est exactement le but de la chanson. 
161 ‘Opstandig’ a donc été choisi pour le son et la rime, mais en même temps, ‘opstandig’ a à peu près la même 
idée que ‘être le bruit’, à savoir ‘se faire entendre’. 
162 Nous n’avons pas respecté le sens du TS, pour la raison nommée dans la note en bas de page nr. 114.  
163 Cette partie était assez difficile; est-ce qu’on réfère vraiment à l’âge du bronze d’un cerf et au bruit (la 
brame) qu’il fait ? Et ce sens spécifique, est-ce important pour l’histoire de la chanson ? Une phrase pareille 
revient à deux autres endroits dans la chanson ; ‘comme des filles en colère’ et ‘comme des garçons en colère’. 
Pourquoi parle-t-on tout d’un coup de ces cerfs? Nous pensons que ce choix est assez arbitraire, et cela nous 
donne la liberté de traduire le mot un peu différemment. Nous avons considéré aussi la possibilité d’une 
expression (qu’on pourrait traduire par une expression néerlandaise ‘op stang gejaagd’ ou ‘op de tenen 
getrapt’), mais après un peu de recherche, notre conclusion était qu’il ne s’agit pas d’une expression non plus. 
Dernièrement, dans une partie précédente, la phrase ‘là, oui nous sommes le bruit’ a déjà été utilisée, donc ici 
il faut que nous utilisions aussi la même traduction, à savoir ‘ja hier zijn we opstandig’. Cela réduit le nombre de 
possibilités que nous avons, car un cerf, peut-il être ‘opstandig’ ? Finalement, nous avons choisi de garder cette 
idée d’un animal en colère, et nous avons choisi le taureau, pensant que lui, il peut bien être réfractaire. 
164 Nous n’avons pas traduit ‘fruit’ littéralement, car nous voulions respecter le son au lieu du sens. Nous avions 
le choix entre ‘onhandig’, ‘onverstandig’, ‘losbandig’ et ‘hardhandig’. Le mot ‘verstandig’ avait déjà été utilisé, 
donc il a été éliminé. Les filles ne sont généralement pas ‘hardhandig’. Restent ‘losbandig’ et ‘onhandig’. Nous 
avons choisi ‘losbandig’, car le sens de ce mot (personne détournée du bon, des dispositions morales) nous 
semble plus approprié pour toute la chanson.  
165 Le mot ‘me’ a été supprimé pour des raisons de longueur.  
166 La traduction est le résultat de notre interprétation. Nous avons choisi de le faire de cette manière, car la 
traduction ‘en we steken de hemel/lucht over’ est vide de sens. Notre interprétation était donc que les ‘bruts’ 
ont l’idée de pouvoir faire tout ce qu’ils veulent, parce qu’ils sont déjà capables de ruiner la vie d’un garçon. 
Cela montre qu’ils ont du pouvoir.   
167 Au premier abord, nous avions traduit ‘à tous les endroits’ par ‘op elke plek’, mais après nous avons réalisé 
que le son est peut-être le plus important dans le pont. On répète tout le temps [drwa] dans le TS. Nous avons 
donc décidé de respecter le son, et de jouer avec le son néerlandais [rεxt]. Nous aurions pu choisir [εxt] aussi, 
car cela nous donne plus de possibilités, mais nous voulions vraiment jouer sur l’ambiguïté et emmêler 
l’auditeur, car nous pensons que c’est aussi l’effet du TS. 
168 Voir la note en bas de page nr. 119. Le mot ‘terecht’ n’aurait pas de signification ici, et vu que nous avions 
choisi de jouer avec le son, nous nous sommes dit que nous pouvons ajouter un troisième mot ayant le son 
[rεxt]. 
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J'ai quand même bien le droit   Ik heb toch echt het recht om 
Oui de te faire ça    je dat te doen 
Oui, j'ai le droit oui, de te faire ça  Ja ik heb het recht om je dat te doen 
 
A nos gloires ici-bas pour se revoir  Op ons aanzien169, om elkaar hier weer te zien 
A nos rages     Op de170 woede 
On a le droit de se voir    We hebben ‘t recht elkaar te zien 
A la gloire ici-bas pour se revoir   Op ons aanzien, om elkaar hier weer te zien 
A nos gloires...     Op ons aanzien171 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
169 Nous avions traduit ‘gloire’ d’abord par ‘roem’, mais le résultat était un peu vide de sens. La traduction 
‘aanzien’ reflète un peu notre interprétation ; ce sont les garçons qui harcèlent qui prennent la parole dans 
cette partie. Ils doivent persister dans leur comportement, car cela leur donne de l’autorité/du crédit. En plus, 
‘aanzien’ rime avec ‘zien’, comme le font ‘gloire’ et ‘revoir’.  
170 Si nous utilisions ‘onze’ la phrase deviendrait trop longue, donc nous l’avons remplacé par ‘de’.  
171 Le message de cette chanson était le plus important pour nous, et nous sommes d’opinion que nous avons 
réussi à communiquer un message pareil dans la traduction. Nous sommes particulièrement contente de la 
traduction du pont qui comprend le ‘jeu de mots’ avec ‘recht’, vu qu’on fait une chose pareille dans le TS. Nous 
avons décidé de nous concentrer plus sur la forme et moins sur le sens. 
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4.9 MEMORIA 

[Couplet 1]      MEMORIA172 
J’arrive pas très fier de moi    Ik kom terug173, niet trots op mezelf 
Je prie pour que tu sois là    Ik hoop174 dat je er bent 
Comme si la vie n’avait pas changé   Alsof er175 niets veranderd is 
Comme celle que tu es     Degene die je bent176 
Comme celle que tu étais    Degene177 die je was 
 
[Couplet 2]  
J’arrive parce que j’ai besoin de toi   Ik kom terug, want ik heb je nodig 
Le pire est derrière moi     Het ergste achter de rug178 
Je reviendrai tout recommencer   Ik kom terug179, je opnieuw ontmoeten180 
Comme un amoureux à tes pieds   Een aanbidder181 aan je voeten 
 
Alors on se souviendra     We zullen niet vergeten182 
Que je me suis noyé sans toi    Dat ik niet kon zonder jou183 
Alors on se souviendra     We zullen niet vergeten 

                                                           
172 Le titre s’inspire des écrits qu’on trouve parfois sur des pierres tombales. C’est un mot latin qu’on peut donc 
aussi utiliser en néerlandais. Sur la base de ce titre, la chanson pourrait aussi être une chanson de deuil, mais 
on chante ‘revenir’ et s’il s’agit d’un personne décédée, on ne peut pas y revenir. Selon nous, cette 
interprétation pourrait donc être barrée. 
173 La phrase a deux parties; ‘j’arrive’ et ‘pas très fier de moi’. La première a deux syllabes, la deuxième cinq. 
Leurs équivalents néerlandais en ont trois et six, respectivement. Nous aurions pu choisir de ne pas ajouter le 
mot ‘terug’, dans ce cas-là le nombre de syllabes serait pareil. Cependant, en chantant on rallonge le mot 
‘arrive’ fortement. Cela nous donne de la place pour ajouter un mot. Nous l’avons fait, car dans la chanson il 
s’agit vraiment de ‘revenir’. 
174 Nous aurions pu choisir ‘ik bid dat…’, car c’est la traduction du verbe ‘prier’. Cependant, le mot ‘bidden’ a 
une connotation religieuse qui, selon nous, ne va pas avec cette chanson et la vision d’Indochine. 
175 ‘Het leven’ serait trop long. Nous l’avons généralisé par ‘er’.  
176 Nous avons douté entre ‘hoe je bent’ et ‘degene die je bent’. Le premier manque deux syllabes, le deuxième 
a une syllabe de trop. La construction de la phrase suivante devrait être pareille à la précédente, et vu que 
‘comme celle que tu étais’ et ‘degene die je was’ comptent le même nombre de syllabes, nous avons choisi 
cette option.  
177 Dans le TS on utilise trois fois le mot ‘comme’ au début de la phrase. Idéalement, nous voulions garder cet 
aspect de style, mais en respectant le sens ce n’était pas possible.  
178 Au lieu de ‘ligt achter me’ (notre première traduction), nous avons choisi l’expression ‘achter de rug’ qui 
signifie exactement la même chose. De cette manière-là, nous avons pu réaliser une rime au même endroit que 
dans le TS.  
179 Ici on utilise vraiment le mot ‘revenir’ (‘terugkomen’), nous sommes donc dans une impasse car nous avons 
déjà utilisé la traduction ‘terugkomen’ pour le verbe ‘arriver’. Nous avons tout simplement choisi d’utiliser de 
nouveau ‘terugkomen’. Le résultat est que nous utilisons deux fois le même mot là où le TS ne le fait pas. Selon 
nous cela n’est pas gênant, la traduction est un texte à part.  
180 Nous avons remplacé ‘om opnieuw te beginnen’ par ‘opnieuw ontmoeten’. L’idée est à peu près la même, 
sauf que ‘opnieuw ontmoeten’ est un peu plus vague. En plus ‘ontmoeten’ rime avec ‘voeten’, et  on trouve 
aussi une rime dans le TS à cet endroit.  
181 Nous n’avons pas traduit ‘amoureux’ par ‘verliefde’, mais par ‘aanbidder’. De cette manière- là, nous 
évitions de nous limiter à l’interprétation d’un amour. 
182 ‘Se souvenir’ peut être traduit de plusieurs manières ; ‘herinneren’, ‘niet vergeten’, ‘denken aan’, 
‘gedenken’ ou ‘herdenken’. Le mot ‘herinneren’ est le plus approprié selon nous, mais il n’est pas facile à 
chanter. Au profit de la chantabilité nous avons choisi ‘niet vergeten’.  
183 Nous avons paraphrasé/généralisé le verbe ‘se noyer’, car il n’y avait pas de place pour le spécifier encore 
plus en utilisant des mots comme ‘verdrinken’ ou ‘bij de pakken neer gaan zitten’. 
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Des mots des larmes et puis de rien   woorden, tranen, en toen niets 
 
[Couplet 3]  
J’arrive pas très fier de moi    Ik kom terug, niet trots op mezelf 
L’acide ne m’aura pas tué    De ellende184 heeft me niet aangetast185 
Ne me pardonne pas mais ne m’oublie pas  Vergeef me niet maar vergeet me ook niet 
Ne m’excuse pas mais ne nous oublie pas  Verdedig186 me niet maar vergeet ons ook 
niet 
 
[Refrain 1]  
Un jour je serai de retour près de toi   Op een dag zal ik187 weer met jou zijn 
Un jour je ferai tout en notre mémoire   Op een dag zal ik doe ik het zoals ‘t was188 
Comme si la vie nous l’empêchera   Alsof het leven ons tegenhoudt189 
Comme ça la vie nous vieillira    Alsof het leven ons veroudert190 
Un jour je serai de retour près de toi   Op een dag zal ik weer met jou zijn 
Un jour je ferai tout pour être avec toi   Op een dag doe ‘k alles om met je te zijn 
 

                                                           
184 La traduction de cette phrase était assez difficile. Qu’est-ce qu’on veut dire par ‘l’acide ne m’aura pas tué’ ? 
Nous pensons que c’est une façon de parler pour dire qu’il était triste, mais que cela ne l’a pas changé. Nous 
avons pensé aussi à la drogue LSD, qu’on appelle aussi acide, mais cela ne va pas avec le reste de la chanson. 
Quelques options pour traduire ‘acide’ étaient la traduction littérale ‘zuur’, mais ‘zuur’ n’a pas la connotation 
que nous cherchons dans ce contexte. Le mot ‘bitterheid’ est plus approprié ici, mais toujours pas très 
satisfaisant. Nous avons donc cherché un synonyme pour ‘bitterheid’. Quelques options étaient ‘wrok’ (difficile 
à chanter) et ‘afgunst’ (signifie ‘être jaloux’ et cela n’est pas non plus la signification que nous cherchons). 
‘Ellende’ par contre, englobe bien l’idée qu’on veut exprimer dans la chanson.   
185 ‘Heeft me niet gedood’ est peut-être une traduction trop directe en néerlandais. Les Néerlandais disent 
plutôt ‘heeft me niet geschonden/beschadigd/aangetast’. Nous avons choisi le dernier mot, car il est plus facile 
à chanter vu qu’il commence par une voyelle. 
186 ‘Excusuren’ existe bien en néerlandais, mais le registre est trop soutenu pour cette chanson, ainsi que son 
synonyme ‘pardonneren’. Un autre synonyme est ‘vergeven’, mais nous avons déjà utilisé ce mot dans la 
phrase précédente. ‘Verdedig’ n’est pas (toujours) un synonyme de ‘vergeef’, tandis que les mots ‘pardonner’ 
et ‘excuser’ dans le TS sont bien des synonymes. Une autre option était alors ‘verontschuldig’, mais ce mot est 
difficile à chanter. En plus, ‘verdedig’ sonne un peu comme ‘vergeef’ et ‘vergeet’ (les trois ont les sons [vƐr] et 
[e]), cela fait une unité ce qui est beau pour le son et la forme de la traduction. 
187 Les mots ‘un jour’ sont très importants dans cette chanson, vu qu’ils reviennent tout le temps. La traduction 
‘op een dag’ a trop de syllabes, mais ceci n’est pas très grave, car la construction qui suit ‘un jour’ est toujours 
la même, c’est-à-dire : ‘je’ + verbe au futur simple. ‘Op een dag zal ik…’ a autant de syllabes que ‘un jour je 
serai’. Pour cette raison nous avons choisi de garder ‘op een dag’.  
188 ‘Faire tout en notre mémoire’ peut signifier : faire tout pour m’excuser, faire tout pour toi ou faire tout pour 
que tout redevienne comme avant. Il n’y a pas un mot néerlandais qui englobe toutes ces significations. Nous 
devons donc choisir la signification la plus importante. Selon nous, c’est ‘faire un effort pour que tout 
redevienne comme avant’. Cette phrase est la seule dans laquelle on reconnaît le titre de la chanson. 
Malheureusement, nous ne pouvons pas garder le même effet, car la traduction de ‘mémoire’ n’a pas du tout 
la même forme que le mot français. 
189 La traduction exacte de ‘empêchera’ est ‘zal tegenhouden’ en futur simple, mais cette traduction sera trop 
longue. Nous l’avons donc traduit par ‘tegenhoudt’, un verbe en présent. 
190 La phrase néerlandaise n’a pas exactement le même sens que la phrase française, nous avons priorisé la 
forme, à savoir la répétition du premier mot (‘comme’-‘alsof’) et la rime (‘empêchera’-‘vieillira’ et ‘tegenhoudt’-
‘veroudert’). Cependant, nous n’avons pas pu faire une rime complète, elle est approximative.  
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Je vide tout et je rentre chez moi   Ik ga naar huis, ik haal alles leeg191  
Je prie fort pour que tu veuilles de moi   Ik hoop echt192 dat je me nog wilt 
Ne pleure pas ton chagrin est le mien   Nee huil nou niet193, jouw verdriet is het 
       mijne 
Ne pleure pas les autres ne me font plus rien  Nee huil nou niet, anderen doen me niets 
       meer 
 
[Refrain 2]  
Un jour je serai de retour près de toi   Op een dag zal ik weer met jou zijn 
Comme si la vie nous l’empêchera   Alsof het leven ons tegenhoudt 
On s’en sortira on résistera    We redden het, houden stand194  
On s’en sortira et on vieillira    We redden het, worden samen oud195 
Un jour je ferai tout en notre mémoire   Op een dag doe ik het zoals ‘t was 
Un jour je serai de retour près de toi   Op een dag zal ik weer met jou zijn196 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

                                                           
191 L’ordre a été changé, parce que la deuxième syllabe de la phrase (vide) a été rallongée. Pour respecter le 
rythme et le naturel, la deuxième syllabe doit aussi pouvoir être rallongée en néerlandais. On peut bien 
rallonger le mot ‘haal’ mais le résultat ne sera pas naturel vu que ‘alles leeghalen’ est un ensemble ; il faudrait 
le prononcer ensemble, sans longues pauses. Le résultat avec le rallongement est plus naturel en utilisant ‘ik ga 
naar huis’ au début de la phrase. Dans cette phrase, ‘ga’ porte déjà l’accent, tandis que dans ‘ik haal alles leeg’ 
c’est le dernier mot (‘leeg’) qui a l’accent. 
192 La traduction ‘echt’ pour ‘fort’ va très bien avec le rythme. Nicola chante ce mot de manière brève mais 
tendue, on peut faire la même chose avec le mot ‘echt’.  
193 ‘Nee huil nou niet’ n’est pas une phrase très belle, cependant nous étions plus au moins obligée de la 
traduire de cette manière-là car ‘ne pleure pas’ est chanté de manière staccato. Par conséquent nous avions 
vraiment besoin de quatre syllabes.  
194 Nous pouvions choisir entre ‘houden stand’ et ‘bezwijken niet’. Nous avons choisi ‘houden stand’ car le son 
[ɑu] se trouve aussi dans les phrases environnantes et est donc facile à chanter. 
195 Dans le TS les trois phrases riment grâce au temps du verbe. Faire la rime par ce moyen est difficile en 
néerlandais. Nous n’avons donc pas réussi à faire rimer toutes les trois phrases. Le mot ‘vieillir’ se trouve déjà 
plutôt dans le texte, aussi en combinaison de ‘empêcher’. Ici nous devions donc choisir les mêmes traductions 
que plus haut, c’est-à-dire ‘tegenhouden’ et ‘verouderen’. Nous avons changé ‘verouderen’ en ‘oud worden’, 
car cela va mieux avec le sens de la phrase et avec la rime.  
196 Nous sommes assez contente de cette traduction. Les interprétations différentes ont été conservées. 
Cependant, selon nous, la traduction contient quelques phrases néerlandaises peu naturelles qui trahissent 
qu’il ne s’agit pas d’un texte originellement néerlandais, ce qui est dommage. La rime dans cette chanson est 
assez subtile mais quand même remarquable, car pas toutes les phrases ne riment. Si elles riment, c’est 
souvent avec le son [a]. Malheureusement, nous n’avons pas pu garder cette rime particulière. Nous avons 
utilisé plus de sons différents pour faire la rime ou nous n’avons pas du tout fait la rime. 
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4.10 TRAFFIC GIRL 

       TRAFFIC GIRL197 
Là dans le matin immobile    In de rustige maatschappij198 
Depuis des mois     In dit gebied199 
Une ville devant tes yeux défile    Trekt de stad aan je ogen voorbij 
Mais tu n'en bougeras pas    Maar jij beweegt niet 
Dans un uniforme mécanique    Je uniform is heel200 stijf201  
Comme une poupée tu restes là   Een pop in het autogebied202  
Plus rien ne bouge, plus rien ne file   Er is geen beweging en geen rij 
Depuis longtemps, longtemps déjà   Al heel erg lang, hetzelfde lied203 
Le trafic devant tes yeux défile    204Verkeer trekt aan je ogen voorbij 
Mais n'existe pas, n'existe pas    Maar bestaat niet, bestaat niet 
 
Je vois le soleil qui se dessine    Ik zie de zon die opkomt 
Comme un fantôme sans vie, sans voix   Een geest, er zit geen leven in205 
Une ombre écrasée qui prend racine   Een platte schaduw, vast aan de grond 
Et calque ses pas sur tes pas    Hij imiteert jou met weerzin206 
Gracile et rêveuse, impassible    Tenger,  dromerig en verstomd207  
Et pourtant plus personne n'y croit   En toch gelooft niemand er meer in 
Personne n'y croit     Niemand gelooft erin  
Plus personne n'y croit     Niemand gelooft er meer in 
 
Et sous le soleil qui scintille    En onder de brandende zon 
De plus en plus chaud, tu restes là   Steeds warmer, blijf je toch staan 

                                                           
197 Titre anglais. Pour garder le registre, et parce que les Néerlandais ont en général une bonne connaissance 
de l’anglais, nous ne traduisons pas le titre. En plus, le titre ne revient pas (dans aucune forme) dans le texte 
lui-même. L’utilisation de l’anglais dans le titre n’a donc pas de conséquences pour le reste de la chanson.  
198 Dans cette chanson, la rime est assez particulière, et nous allons essayer de garder le même schéma de 
rime, souvent cela sera aux dépens du sens. Déjà dans la première phrase nous dévions du sens, en traduisant 
‘matin immobile’ par ‘rustige maatschappij’, car c’est ce son [εi] qui s’est avéré le plus utile pour le reste du 
couplet.  
199 ‘Depuis des mois’ ne nous semble pas important. Nous l’avons donc remplacé par quelque chose de 
complètement différent, de nouveau au profit de la rime.  
200 Ajout de l’adverbe ‘heel’ pour respecter la longueur de l’original.  
201 ‘Stijf’ ne rime pas parfaitement avec ‘maatschappij’, mais dans le TS il n’est pas toujours question d’une rime 
parfaite non plus.  
202 Nous avons ajouté de l’information qui ne se trouve pas dans le TS, au profit de la rime. Nous avons choisi le 
mot ‘autogebied’, car nous croyons qu’il va bien avec le reste du contenu.  
203 Usage d’une expression, tandis qu’il ne se trouve pas une expression dans le TS. Cependant, l’expression 
exprime exactement la même chose.  
204 Effacement de l’article pour arriver au même nombre de syllabes.  
205 Il n’était pas possible de traduire ‘sans vie’ ainsi que ‘sans voix’ tout en respectant le schéma de rime. Nous 
avons considéré plusieurs options, comme ‘een spook, geen stem binnenin’, mais ‘geen stem binnenin’ est peu 
naturel. Finalement, selon nous, le meilleur choix était ‘er zit geen leven in’, ce qui englobe aussi un peu l’idée 
de ne pas parler. 
206 ‘Met weerzin’ est de l’information qui ne se trouve pas dans le TS. C’est notre propre addition. Le risque en 
est que nous disons quelque chose qui n’était pas intentionnée par Indochine. Nous l’avons fait quand même, 
pour rester consistante quant à la rime. 
207 ‘Verstomd’ n’est pas la traduction de ‘impassible’, mais nous sommes d’opinion que le mot ‘verstomd’ va 
très bien avec le contenu de la chanson. ‘Verstomd’ indique entre autres ‘faire silence’, donc ici nous 
incorporons après tout la partie ‘sans voix’.  
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Et bientôt tu perds l'équilibre    Dadelijk208 val je nog om209 
Puis tu t'écrases de haut en bas    Straks rijden ze je nog aan210211 
Comme dans ce monde invisible   Onzichtbaar als een pion212 
Comme le monde tu sais    We weten allemaal213 
Tu ne te relèveras pas     dat je niet op zal staan214  
Tu ne te relèveras pas     je zal niet opstaan 
 
Comme un soldat de bois    Je beweegt als een houten soldaat 
Tu bouges et tu vois au loin devant toi   Je kijkt zover je oog gaat215216 
Comme une poupée de bois    Terwijl je als een houten pop staat217 
Tu bouges et tu souris pour rien devant toi  Lach218 die je gezicht niet verlaat219 
Comme un soldat pour moi    Je bent echt die soldaat220 
Tu danses et tu penses, et tu penses à quoi ?  Je danst, je denkt, niets wat je verraadt221 
Comme un soldat en bois    Als een houten soldaat 
Tu danses et tu penses et tu penses à quoi ?  je danst en je denkt, niets wat je verraadt222 
 

                                                           
208 Tout d’abord nous avions traduit ‘bientôt’ par ‘straks’, mais vu que ce mot se trouve aussi dans la phrase 
suivante, nous l’avons remplacé par ‘dadelijk’. L’avantage en est aussi que ce mot rallonge la phrase, ce qui 
était nécessaire.  
209 Nous avons paraphrasé ‘het evenwicht verliezen’ en ‘omvallen’ au profit de la rime.  
210 Nous avons spécifié le verbe ‘écraser’. Dans la traduction, le sens est plus explicit. Les mots ‘de haut en bas’ 
ont été supprimés, car il n’y avait plus de place dans la phrase et l‘écraser’ est plus important que ‘de haut en 
bas’. 
211 Dans le premier couplet, nous trouvons la conséquence ‘sans vie sans voix’. Le son est pareil au son de ‘de 
haut en bas’. Nous n’avons pas pu garder cet effet de style, qui est de toute façon subtil.  
212 Le sens du TC est totalement différent que le sens du TS. Le mot ‘invisible’ a été gardé par contre. 
‘Onzichtbaar als een pion’ nous semble très approprié comme description des ‘traffic girls’, si on fait la 
comparaison avec un pion d’échecs ; c’est la pièce la moins importante, qu’on néglige facilement. Le pion est 
‘invisible’.  
213 ‘Allemaal’ ne rime pas parfaitement avec les autres mots, mais le son [a] est quand même présent. Cette 
phrase du TS ne rime avec aucune autre phrase, donc cette rime approximative est un petit extra.  
214 Le mot ‘relèveras’ est prononcé très rapidement, c’est presque une virelangue. La phrase française est en 
fait un peu trop longue pour la musique. La traduction ‘dat je niet op zal staan’ l’est aussi, mais c’est acceptable 
car on fait donc la même chose dans le TS. La phrase suivante, qui, dans le TS, est exactement pareille à cette 
phrase-ci, a été changée dans la traduction pour faciliter la chantabilité. Il n’était pas possible d’utiliser deux 
fois cette deuxième phrase, car nous avons besoin du mot ‘dat’ après le verbe ‘weten’.  
215 Le placement des mots a été changé, pour faciliter la chantabilité. Le verbe ‘bouger’ se trouve maintenant 
dans la première ligne, et non pas dans la deuxième.  
216 Dans cette dernière partie de la chanson, le dernier mot de chaque phrase a le même son (‘soldat’, ‘bois’, 
‘quoi’, ‘toi’ et ‘moi’). Nous voulions créer le même effet dans le TC. Dans cette deuxième phrase, nous l’avons 
fait en remplaçant le mot ‘loin’ par l’expression ‘zover je oog gaat’. Une altération de ‘zover het oog reikt’.  
217 Ajout de ‘staat’ au profit de la rime.  
218 Le mot ‘glimlach’ sera trop long, nous nous sommes donc permise d’utiliser ‘lach’. En plus, dans le TS on 
utilise un verbe, nous l’avons nominalisé.  
219 ‘Pour rien devant toi’ a été remplacé par ‘die je gezicht niet verlaat’. Le sens est différent, mais dans ce 
contexte l’idée est pareille ; un sourire qui est toujours là, même s’il n’y a personne qui le voit.  
220 Changement de la phrase au profit de la rime.  
221 Nous avons pris la liberté d’écrire quelque chose qui ne se trouve pas dans le TS, mais qui va tout de même 
assez bien avec le contenu de la chanson.  
222 Cette traduction est la dernière traduction que nous avons faite. Pour cette traduction nous avons décidé de 
nous concentrer plus sur la forme et moins sur le sens. Retrospectivement, nous aurions dû le faire aussi un 
peu plus avec les autres chansons. Surtout le fait que nous avons pu garder le schéma de rime (qui est assez 
particulier dans cette chanson) nous rend très contente de cette traduction.  
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5 SYNTHESE ET REFLEXION 

 Après avoir traduit dix chansons, nous allons réexaminer les théories discutées dans le chapitre 

deux. Dans quelle mesure avons-nous réussi à prendre en considération ces aspects ? 

5.1 LE CONTENU/SENS  

Dans les chansons d’Indochine, le sens était souvent le plus important selon nous. Le groupe aborde 

des thèmes intenses, comme l’homosexualité et l’androgynéité. Le but de leurs chansons est de 

communiquer un message ou leur opinion sur ces thèmes. Il est donc important de communiquer le 

même message dans une autre langue, pour que les deux versions aient la même utilité sociale. 

Malgré cela, nous avons toujours à faire à des chansons, donc la musique est aussi très importante. 

La chanson doit rester amusante, belle, chantable, peut-être même ‘dansable’. Pour y arriver, il faut 

respecter le naturel, le rythme et la rime. Nous nous voyons donc confrontée à un problème, et nous 

avons dû faire des compromis constamment.  

Le sens était donc le plus important de tous les aspects. Quand nous commencions à traduire une 

chanson, nous avions tout d’abord traduit les paroles de manière plus au moins littérale. Nous avons 

ensuite adapté cette première traduction en y appliquant de la rime etc. Rétrospectivement, cela 

donne des traductions peut-être encore trop littérales. Nous aurions dû être plus créative pour 

arriver à des paroles néerlandaises à part, car d’un œil critique, il est possible de voir dans nos 

traductions qu’elles ont été traduites à partir du français. Nos critères se sont penchés trop vers le 

sens et la rime, et pas suffisamment vers le naturel et le rythme. C’est le résultat du fait que nous 

avons jugé le sens le plus important, pour garder ce sens il était nécessaire de faire des concessions 

dans le naturel et le rythme. Il sera intéressant de faire traduire la même chanson par un traducteur 

qui donne la priorité aux aspects que nous avons jugés moins importants, pour voir si les résultats 

diffèrent beaucoup. Nous y reviendrons ci-dessous. 

5.2 VERSION ORIGINALE ET PUBLIC VISE 

Une autre conséquence de notre approche de traduire d’abord le sens des paroles françaises 

(d’abord la traduction du texte, ensuite la traduction de la chanson) est que nous avons dû 

interpréter les phrases pour le faire. Pour trouver l’explication d’une chanson, nous avons consulté 

des forums, car souvent il n’existait pas d’explications officielles venant de Nicola lui-même. Nous 

pensons que le fait que les chansons contiennent beaucoup de doubles sens et que tout le monde 

peut les interpréter de sa propre manière est la force des chansons d’Indochine. Par contre, cela 

pose un problème pour la traduction, car pour pouvoir traduire il faut être au courant de toutes ces 

interprétations possibles, si l’on en connaissait qu’une, les autres interprétations ne se trouveraient 

peut-être pas dans la traduction. C’est un paradoxe ; pour traduire il ne faut pas trop interpréter la 

chanson, car cela implique le risque d’avoir tendance à expliquer la chanson au lieu de la traduire, 

mais pour pouvoir traduire correctement (le TC doit avoir le même effet que le TS), il faut être 

conscient de toutes les interprétations possibles.  

Même avant de commencer la traduction de la première phrase, nous étions déjà au courant de 

beaucoup d’interprétations. Il s’est avéré par contre que, tout comme il n’est pas possible de 

respecter tous les aspects comme la rime et le rythme, il n’est pas possible non plus de respecter 

toutes les interprétations possibles. Parfois il était même impossible d’en respecter plus qu’une, de 

sorte que la traduction devienne plutôt une interprétation de la chanson originelle. Il faut faire 

attention de ne pas traduire sa propre interprétation, car il faut que l’auditeur néerlandais puisse 
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interpréter la chanson de sa propre manière, tout comme le peut l’auditeur français. Même si nous 

sommes convaincue que notre interprétation est la bonne, il nuit à l’effet de la chanson de vouloir 

expliquer tout. Créer une interprétation au lieu d’une traduction était notre plus grand piège. Nous 

nous demandons si ceci aurait été différent avec une approche différente. Est-il même possible de 

commencer la traduction avant de connaître le sens, et tous les sens possibles, de la chanson ?  

5.3 LONGUEUR, SYLLABES, CHANTABILITE 

Une dernière conséquence indésirable de notre approche est que les mots néerlandais sont souvent 

assez longs et donc plus difficiles à chanter que des mots courts. Nous respectons alors le sens, mais 

nous avions tendance à oublier la chantabilité. Les paroles néerlandaises sont maintenant bien 

chantables, mais pas aussi évidentes qu’il fallait, c’est-à-dire qu’il est bien possible qu’il y ait des 

phrases dans nos traductions qui semblent inchantables au premier abord, parce qu’elles doivent 

être chantées de manière particulière. Au profit de la chantabilité, il aurait été mieux aussi de choisir 

des mots qui n’ont qu’une consonne à la fin, car cela facilite le chant. En choisissant les mots, la 

première chose que nous avons faite était compter les syllabes. Si la longueur d’un mot ou d’une 

phrase ne convenait pas, nous avons cherché des synonymes. Par contre, il y a des cas où la longueur 

ne correspond pas, mais les phrases sont quand même chantables. 

Malgré tout, nous avons toujours pris en compte ces trois aspects, car ils sont particulièrement 

importants pour arriver à une traduction chantable. Vu que nous voulions absolument produire des 

textes qui peuvent être chantés, nous étions obligée de tenir compte de la longueur, du nombre des 

syllabes et la chantabilité. Le ‘performability’ (Gutt, 1991) était donc notre deuxième critère le plus 

important.  

5.4 RYTHME, METRE, MUSIQUE 

À côté du nombre de syllabes et de la longueur d’un mot, il faut aussi tenir compte de l’accent du 

mot et des pauses dans la phrase. Tout cela pour respecter le rythme et le naturel. Par exemple, si 

une phrase est en fait une seule phrase (sans virgule) il peut toujours y avoir une pause dans la 

phrase qui fait qu’elle est coupée en deux. Généralement, il ne faut pas placer un mot sur cette 

frontière, car une longue pause dans un mot fait qu’il est moins facile de reconnaître ce mot-ci. Il est 

mieux de considérer la partie avant et la partie après la pause (P) comme deux phrases, de sorte que 

la division de syllabes reste équilibrée et ne sera pas divisée comme 4 2 2 P 1 1 dans le TC, tandis que 

dans le TS, elle était comme suite : 1 1 2 P 2 1 3 (les chiffres indiquent le nombre de syllabes).  

Il est possible qu’une traduction ait exactement le même nombre de mots que le TS, que les mots 

aient tous le même nombre de syllabes que les mots dans le TS et que les pauses soient respectées. 

Dans ce cas-là, nous n’avons toujours pas pris tout en considération. L’accent d’un mot est aussi 

important. En français, c’est souvent le dernier mot/la dernière syllabe d’un groupe qui a cet accent, 

en néerlandais cela dépend de la phrase. Dans la musique/en chantant, on entend quel mot a 

l’accent et cet ‘accent dans la musique’ reste au même endroit dans la traduction. Cela est une 

source éventuelle de problèmes, car on a tendance à chanter la traduction avec l’accent français (qui 

se trouve donc dans la musique). Cela donne un résultat peu naturel. En traduisant, nous avons pris 

en compte les accents et les pauses, mais nous avions pu le faire plus attentivement. La rime et le 

sens étaient par exemple plus importants, tandis qu’ils ne disent rien sur la musique.  

En plus, en ce qui concerne le rythme, la meilleure approche serait si les mots de la traduction ont le 

même nombre de syllabes que les mots du TS. Par exemple : nombre de syllabes des mots dans la 
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phrase du TS : 1 1 1 2 3 ; TC : 1 1 1 2 3. Cependant, il est possible d’être un peu flexible. Un ordre 

comme 1 1 1 3 2 pourrait être possible aussi, ou même 1 2 1 2 4, car la musique est un facteur qu’il 

faut aussi prendre en considération. Si le dernier mot est suivi d’une tenue du ton par exemple, cela 

crée de la place pour une syllabe supplémentaire. Cette dernière stratégie, nous l’avons appliquée 

peut-être un peu trop souvent aux dépens du rythme. La répartition de nos critères n’était pas assez 

équilibrée, elle penchait plus pour le sens et la rime. Malgré tout, nos traductions sont chantables, ce 

qui prouve que nous n’avons pas pris trop de liberté quant au rythme.  

5.5 STYLE, REGISTRE, CULTURE LS ET LC 

Comme nous l’avons vu, il est très difficile, même impossible, de respecter chaque aspect dans la 

même mesure. Le style/registre est l’aspect qui en a souffert le plus. La raison en est que nous ne 

jugeons cet aspect pas très important, nous ne l’avons pas donné la priorité. Le registre qu’utilise 

Indochine dans ses chansons n’est pas très particulier selon nous, par conséquent le transfert de ce 

registre se passe plus au moins automatiquement. Surtout quand il était question des mots anglais, 

nous avons consciemment choisi de respecter ce registre oui ou non, mais auprès de cela, cet aspect 

n’a pas joué un grand rôle. 

5.6 RIME, SON 

La rime, par contre, a occupé une place assez importante. Là où c’était possible, nous avons essayé 

d’appliquer de la rime, même s’il n’était pas question de rime dans le TS. La raison en est que la rime 

ne facilite pas seulement la chantabilité, elle a aussi un effet sur le son et le public visé, à savoir qu’il 

est plus facile de se retenir des paroles si elles riment. Malgré tout, l’équilibre entre respecter le sens 

et respecter la rime n’était pas assez respectée. Le sens restait souvent plus important pour nous, ce 

qui est dommage, car nous avions pu être plus créative dans nos traductions. Nota bene, nous avons 

traduit des chansons, et non pas des textes narratifs. Dans la dernière traduction Traffic girl nous 

avons essayé de rectifier cela en nous concentrant plus sur la forme et particulièrement sur la rime. 

Nous avons remarqué immédiatement que la conséquence en est que des aspects du sens se 

perdent. De plus, il fallait parfois ajouter de l’information qui n’était pas dans le TS aussi, pour 

vraiment respecter et reproduire le schéma de rime du TS.  

En français, la rime s’établit souvent grâce à la conjugaison du verbe : ‘arrivera’, ‘partira’ etc. Il n’est 

pas possible de faire cette même sorte de rime en néerlandais, car le futur simple se traduit par 

exemple comme ‘zal arriveren’ et ‘zal vertrekken’. Il y a bien un élément fixe (le mot ‘zal’), mais 

contrairement au français, cet élément ne se trouve pas à la fin de la phrase. Si nous voulions quand 

même faire rimer ces phrases, cela demanderait donc plus de créativité. 

Moins manifeste que la rime, c’est le son d’une chanson. Respecter le son veut dire pour nous de 

reprendre les sons du TS dans le TC (évidemment). Si le TS utilise donc toujours un [a] dans la 

deuxième syllabe, nous avions essayé de faire la même chose dans le TC. Idéalement, nous voulions 

utiliser aussi un [a], mais dans certains cas nous nous sommes contentée avec l’usage d’un autre son, 

qui revient quand même toujours au même endroit. Respecter le son, c’est aussi respecter les 

accents et les pauses qui se trouvent dans la musique, une question que nous avons abordé dans la 

section 5.4.  

5.7 NATUREL 
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Le naturel était important pour nous, mais ce critère n’était pas au premier plan. Inconsciemment il 

était toujours là, c’est-à-dire que c’est un automatisme d’écrire des phrases qui sont naturelles dans 

la LC. Nous voulons quand même placer quelques notes critiques. Nous avons joué un peu avec la 

langue, par conséquent les phrases ne sont pas toujours formulées comme on le ferait dans le 

langage quotidien. Voyez ‘gevangen in mannenlijfen’ et ‘op een dag zal ik ’t doen zoals het was’. Des 

phrases comme ‘laat me jouw bloed zijn’ ne sont pas très naturelles, mais elles sont poétiques. Dans 

‘hun wereld houdt niet van mij’ on trouve une personnification, ce qui n’est pas régulière dans la 

langue néerlandaise. Nous nous sommes permise de faire de telles choses, car il s’agit des chansons ; 

des textes qui sont basés sur la créativité. En plus, on dit des textes d’Indochine qu’ils ne respectent 

pas toujours la grammaire, une bonne excuse pour nous de le faire aussi.  
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6 DISCUSSION ET CONCLUSION 

Nous avons argumenté comment la traduction d’une chanson est particulière en faisant la 

comparaison entre la traduction d’un texte narratif, d’un poème et d’une chanson. Les différences 

les plus importantes sont qu’en traduisant un texte poétique ou une chanson, il faut en plus du 

contenu tenir compte de la forme du texte. Dans un texte non-narratif, la forme occupe une place 

aussi importante que le contenu, par conséquent il faut faire des concessions dans les deux. L’aspect 

le plus important de la forme est la rime. Quant au contenu, il faut remarquer que la manière de 

communiquer le message dans un poème ou une chanson est moins directe. La différence se trouve 

dans la créativité. Traduire un texte non-narratif demande plus de créativité de la part du traducteur. 

La plus grande différence entre un poème et une chanson est le fait qu’une chanson est 

accompagnée de musique, le texte est visé à être chanté et entendu. Quant à la traduction, des 

aspects comme rythme, rime, prosodie, longueur et chantabilité entrent en jeu.  

Ensuite, nous avons discuté quatre théories particulières pour la traduction des chansons, à savoir 

celles d’Andrew Kelly, de Peter Low, de Johan Franzon et de Richard Dyer-Bennet. En traduisant les 

dix chansons, nous étions constamment en train de faire des choix. Parfois ces choix étaient basés 

sur les théories, mais plus souvent c’étaient des choix disons ‘inconscients’. La théorie était dans la 

tête, mais elle n’a servi que comme information de base. De cette manière nous avons pu combiner 

toutes les théories avec nos propres intuitions. Il s’est avéré que le rythme et la chantabilité sont des 

facteurs comparables, tout comme le sont le sens et le critère de rester fidèle au TS et la rime, le son 

et le rythme. Ainsi, le naturel et le rythme sont dépendants l’un de l’autre. Tous les facteurs discutés 

sont donc en rapport. La conséquence est, d’après notre expérience, que les considérations peuvent 

être faites sans consulter la littérature tout le temps. Ainsi, nous savions que nous ne pouvions pas 

tout simplement traduire ‘toutes les journées dépensées en jeux fripons’ (chanson Canary Bay) en 

‘alle dagen werden besteed aan ondeugende spelletjes’, car dans cette traduction nous respecterions 

bien le sens, mais non pas la longueur, le rythme et la chantabilité du TS.  

De la même manière, toutes les phrases d’une chanson sont en rapport. Elles riment, la phrase 

continue sur la ligne suivante etc. Nous avons même trouvé des rapports au-dessus des couplets 

entiers, par exemple quand la dernière syllabe de la troisième phrase contient toujours un [a]. Il faut 

donc faire des choix, car bien évidemment il n’est pas possible de reprendre tous ces aspects dans 

une autre langue. Avant de commencer la traduction, nous avons donc formulé ce qui est le plus 

important de la chanson, pour que nous pussions respecter cet aspect le plus que possible. De cette, 

manière nous n’étions pas en train de tout mélanger, essayant dans un couplet de respecter la rime 

et dans l’autre de respecter le sens. Grâce à cette approche, la traduction finale est plus solidaire. 

Il est donc possible de combiner plusieurs théories existantes, cela se déclenche même 

automatiquement. Cependant, respecter chaque théorie à 100 % n’est pas possible. Dans une partie 

du texte on respecte par exemple théorie A et dans une autre partie théorie B. Le plus important est 

de le faire de manière équilibrée et conséquente.  

La mesure dans laquelle une traduction est réussie dépend des critères qu’on adopte. Il faut par 

exemple considérer si on trouve la créativité ou la fidélité plus importante. Ce qui est toujours 

important dans le jugement d’une traduction, c’est de considérer les différences entre le TS et le TC. 

Si la traduction ne ressemble pas du tout à la TS, elle n’est pas réussie, mais si elle ne ressemble pas 

du tout au TS quant à la rime, tandis que le sens est exactement pareil, elle pourrait être jugée 

comme réussie.  Dans ce cas-là, le traducteur a probablement donné la priorité au sens, et il a donc 

réussi à rester fidèle à ses critères. Dernièrement, il est important que le traducteur adopte ses 

critères de manière conséquente.  
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Traduire des chansons est un domaine à part. C’est de la traduction, mais en même temps c’est aussi 

différent que la traduction stéréotypique dont on dirait que ce n’est plus de la traduction, mais 

plutôt la création d’un nouveau texte sur la base d’un texte déjà existant. Dans ce cas-là, le critère 

d’un ‘traduction’ est que les mots sont organisés de la même manière que dans le TS, ce qui n’est pas 

possible en traduisant une chanson. Selon nous, il est bien possible de transmettre une chanson dans 

une autre langue, mais si on le fait en respectant la rime, le rythme etc., il n’est plus vraiment 

question de traduction.  

Raffel (1991) prescrit qu’un traducteur de poésie doit avoir des compétences poétiques élevées, la 

même chose vaudrait pour la traduction des chansons. Nous ne dirons pas que nous avons des 

compétences musicales particulières (au moins, nous ne l’avions pas avant d’écrire ce mémoire), par 

conséquent, nous nous demandons si nous étions désignées pour cette tâche. Nous avons fait ces 

traductions et selon nous (selon nos critères) elles sont réussies, mais nous nous réalisons aussi que 

nous n’avons peut-être pas assez de connaissance pour bien pouvoir juger la qualité. Dans une étude 

future, il serait intéressant de comparer une chanson traduite de la main de plusieurs traducteurs ; 

un qui est chanteur professionnel lui-même, un qui priorise le rythme, etc.  

Traduire une chanson est une question d’être au courant de toutes les manières possibles pour 

traduire une chanson, décider de manière fondée laquelle est le plus importante pour la chanson à 

traduire et ensuite il faut l’appliquer conséquemment. La traduction des chansons, c’est quelque 

chose d’assez personnelle. Tant que le traducteur fait des choix fondés, la traduction est bonne. Voilà 

ce qui rend la traduction belle ; tant il y a de traducteurs, tant il y a des théories personnelles, tant il y 

a des traductions différentes qui peuvent toutes être réussies. La traduction est unique. 
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